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L'effort de A\. Caillaux
G H R O N IQU E  F I N A N C I È R E

La Chaux-de-Fonds, le 31 octobre.

La Roche tarpéienne est près du Capitole.
M. Caillaux est écarté du pouvoir par ceux-là
même qui l'y avaient porté- Les financiers s'é-
taient réj ouis de le voir revenir à la rue de Ri-
voli. Ils saluent à présent son départ comme une
délivrance. Certains tout au moins, qui ne pu-
rent le manoeuvrer comme ils se l'étaient pro-
mis.

Dans les milieux de l'industrie et du com-
merce, on est loin de se féTciter de sa chute.
Nous avons eu l'occasion de nous en convaincre
personnellement chez nos voisins.

Lorsqu'il prit le portefeuille des finan ces, M.
Caillaux hérita d'une très lourde succession.
D'une partie budget n'était point du tout équi-
libré, au sens technique du mot. Il existait en
effet un poste considérable de dépenses extraor-
dina:res, couvertes par l'emprunt. Rien n'était
prévu pour le paiement des dettes interalliées,
dont pourtant , à bref délai, les annuités vien-
draient à échéance, puisqu 'il ne fallait plus s'il-
lusionner sur la longanimité des prêteurs. D'au-
tre part, le remboursement des Bons de la Dé-
fense nationale dépassait dans une très forte
mesure les renouvellements.

La tâche de M. Ca'llaux était écrasante. Ses
amis eurent le tort de le représenter comme une
espèce de magicien.

Technicien hors pair , — et ne voulant être que
cela — le nouveau ministre devait succomber
dès que ses plans seraient en opposition avec les
exigences politiques du cartel.

Lors de son premier contact avec la Chambre,
M. Caillaux s'empressa de mettre un frein aux
illusions de ses trop zélés partisans. « Je vais
étudier, déclara-t-il, la situation financière du
pays. Ni magicien , ni sorcier, je m'efiorcerai
d'y vo;r clair et de vous proposer un plan géné-
ral d'assainissement compatible avec les possi-
bilités de la France. Trois choses dominent la
situation : l'état de la Trésorerie, l'équilibre
du budget, la question des dettes à court terme.
Je ne me dissimule pas les difficultés du problè-
me, qui ne pourra être résolu que par la colla-
boration de tous ».

II travailla dès lors d'arrache-pfed.
On peut ne point partager les idées politiques

de M. Caillaux. On peut ne se sentir pour lui
aucune sympathie à cause de se. antéa
Mais il faut reconnaître qu 'il fut singurèrement
perspicace dans le choix de ses moyens, et te-
nace, diligent, dans l'exécution de son program-
me.

Après coup, il est facile de crit'quer. Passe
encore lorsqu 'on le fait avec mesure. Ce n'est
pas malheureusement le cas de certains publi-
cistes, qui éprouvent une maligne joie à dauber
celui qu 'ils appellent par dérision « le Necker de
Mamers ». De la part de Français, pareille atti-
tude peut s'excuser. Ils cèdent à leurs ressen-
timents .politiques. 11 en est autrement quand les
critiques partent d'ailleurs. Nous avons relevé
dans quelques jou rnaux suisses des appréciations
aussi tendancieuses que déplacées. En les par-
courant, nous avons songé aux propos que tien-
nent des personnes « charitables » sur le compte
d'un absent qui n'a pas l'heure de leur plaire.
Rien n'est parfait que ce qu'elles auraient ac-
compli. Elles sont plus averties, plus clairvoyan-
tes. La moindre paille leur fournit prétexte à
condamnation. Dans leur suffisance, elles tran-
chent de tout avec autorité ,» comme si elles en
avaient le droit par leurs travaux. Cel$ coûte
peu et permet à bon compte de jouer son Aris-
tarque !

A peine au pouvoir depuis quelques semaines,
M. Caillaux soumettait à la Chambre un exposé
général de sa pol'fique fi nancière. Elle se résu-
mait en cinq points : Budget, Trésorerie, Dette
flottante, Stabilisation de la monnaie. Dettes in-
teralliées.

Pour la première fois, la France d'après-guer-
re était en présence d'un budget complet et réel.
M. Ca:llaux y avait incorporé tous les comptes
spéciaux jusque-là distraits de l'ensemble. Pro-
cédant autrement, ses prédécesseurs avaient pu
faire état d'un équilibre des recettes et des
dépenses. Plus soucieux de vérité que de po-
pularité, le nouveau ministre des finances étala
un découvert de près de 4 milliards. On lui en fit
un grief. Il ne lu ' fut pas difficile de prouver oue
sa méthode était la seule recevable et la plus
franche.

Pour combler le déficit , il proposa et fit vo-
ter un demi-milliard d'économies, ainsi que 3
milliards et demi de nouvelles charges fiscales.

Les compagnies d'assurances ne devaient pas
lui pardonner d'avoir osé toucher à leurs pri-
vilèges.

S'agissant de la Trésorerie , M. Caillaux dé-
brida à forid la plaie. Au ler juillet arrivaient
à éch éance 3 milliard s de Bons du Trésor. De
cette date à la fin de l'année , 17 autres milliards
de Bons de la Défense nationale seraient pré-
sentés au rembousement. Or, les caisses de l'E-
tat étaient vides. Le service des dépenses cou-
rantes n'était pas non plus assuré.

Sériant les difficultés, il réclama le relèvement
du plafond des avances de la Banque de France.
Cela lui permettrait de doubler le cap du ler
j uillet et d'atteindre , jugeait-il , la fin de décem-
bre. Puis il présenta un emprunt de consolida-
tion de la dette à court terme.

On a critiqué l'inflation dé 6 milliards, d'un
montant soi disant trop élevé. La suite des
événements a montré que M. Caillaux n'avait
pas exagéré. Actuellement les disponibilités du
Trésor à la Banque de France sont consommées
à concurrence d'un milliard.

Pour gagner la confiance des créanciers, le
gouvernement donna aux souscripteurs de l'em-
prunt d'e consolidation une garantie de change
or. M. Caillaux avait présumé que cette sécuri-
té les détournerait de la conversion des Bons
de Défense nationale en biens matériels ou en
valeurs étrangères. Quoique onéreux , ce sys-
tème ne laissait pas que d'être la seule issue à
une impasse de laquelle il fallait absolument
sortir.

Les conversions malheureusement, n ont at-
teint que six milliards. Toutes sortes de cir-
constances furent préjudiciables à l'opération :
grève des employés de banque, campagne du
Riff, troubles graves en Syrie, réticences alle-
mandes au sujet du pacte de garantie. Comme
si cela n'eût pas été suffisant un groupe poli-
tique jugea opportun d'inquiéter le public par
des menaces de prélèvement sur la fortune.
Dans de pareilles conditions, est-il étonnant que
le résultat soit resté au-dessous des prévisions?
Le ministre des finances n'avait d'ailleurs au-
cune prise sur ces événements. Il fut au sur-
plus absorbé par les conférences de Londres et
de Washington , où il sauvegarda avec maîtrise
et bonheur les intérêts de son pays.

L'emprunt de conversion devait avoir pour
conséquence de soulager la Trésorerie et de
contribuer à la stabilisation du franc. Dès l'ins-
tant qu 'il s'avérerait comme un insuccès, il était
fatal que la méfiance ponterait sur la baisse.
C'est bien ce qui se produisit. Des réalisations
considérables furent opérées. Dans le dessin de
se couvrir au change fort , les industriels fur ent
entraînés à se pourvoir de dollars ou de ster-
ling..

Les demandes de remboursement se firent
plus massives. A cela s'aj outèrent les frais de
l'expédition riffaine. Rap idement , les _ispon!-
bilités de la dernière inflation se volât'Usèrent II
n'en reste à ce jou r plus qu 'un milliard sur six.

On s'explique que ces como^ctures accumulées
aient alarmé les épargnants. En rendre respon-
sable M. Caillaux. ce serait à notre avi-; le pren-
dre comme bouc émissaire d'une situation qu ';l
n'a ni recherchée ni provoquée.

M. Caillaux aurait pu renvoyer à des temps
meilleurs la liquidation des dettes interalliées.
Ses prédécesseurs avaient temporisé six ans. Il
préféra ne plus attendre, est'mant avec raison
qu 'un arrangement contribuerait à réduire la ten-
sion monétaire.L'étran..er dénouerait plus fanle-
ment les cordons de sa bourse. De tels crédits
épargneraient des sorties de capitaux, donc re-
lèveraient le franc.

Le négociateur de la France obtint un abatte-
ment considérable de la dette anglaise, soit 7
nrllions et demi de livres sterling sur 20 que ré-
clamait annuellement le chancelier de l'Echi-
quier. A Washington , M. Caillaux se défendit
tant et si bien oue la France fut mise au béné-
fice d'annu'tés très réduites pendant un lustre
et que la dette commercia'e fut incorporée à la
dette de guerre proprement dite. La première
coûta 't 5 %. El'e était remboursable en 1929-
L'intérêt en a été abaissé de 5 à 1 %. Dans cinq
ans, la France ne se trouvera point en présence
d'une traite de 460 millions de do'làrs. Si les au-
tres ministres des finances avaient été aussi
prévoyants dans !'é.he"onnemer.t de la dette
intérieure, la crise de 1925 ne se siérait pas pro-
dute.
Adversaire du prélèvement sur la fortune , qu 'il

fit rejeter , en son temps par la Chambre , M.
Caillaux maintint son point de vue au Congrès
de Nice, ne voulant pas d'une mesure qui s'est
révélée désastreuse ailleurs. Une transacton in-
tervint, dans 1a forme plus que dans le fond. A
l'effet de prévenir toute énuivo que , il nro fita
d'une réunion avec les électeurs de la Sarthe
pour répudier une fois de plus cette méthode.
«Je ne me résoudrai pas , déolara-t-il, à des me-
sures que je ne veux pas stigmatiser en les
Qualifiant , mais dont j e puis dire qu 'elles attein-
draient profondément le créd :t de mon pays...
L'Idée du prélèvement sur la fortune trouve des
concours qui paraissent singuliers à l'homme
clans la rue , mais qui ne surprennent que mé-
diocrement ceux qui savent les dessous de ce
monde . De grands manieurs d'argent , de pu 's-
-ants financiers , d'immenses industriels , s'en dé-
clarent partisans. Qu 'est-ce à dire ? C'est-à-
dire que les spécialistes des affaires savent que

les désordres créés par les lois impliquant des
transferts de richesses d'individus à l'Etat , pres-
que aussi complexes que les transferts , de
richesses de peuple à peuple, sont pro-
pices aux grands enrichissements. Ne parle-
t-on pas déjà de banques hypothécaires qui se-
raient fondées pour ramasser la terre et qui au-
raient sans doute pour pendants des banques
raflant les titres que la nécessité de réaliser fe-
rait vendre à vil prix ? Et si vous voyez mener
d'un certain côté des attaques passionnées con-
tre le ministre des finances, contre votre com-
patriote , c'est peut-être parce qu'on sent que,
de tout son pouvoir , il barre , il barrera la route
aux féodaux qui prétendent dominer la démo-
cratie. »

Attaqué pan* la haute finance, qui pesa lour-
dement sur le franc, et par ceux qui ne vou-
laient pas rompre le cartel, M. Caillaux tint
tête à l'orage. IJ ne consentit point à se retirer
seul. Tout le ministère dut démissionner.

Attendons maintenant les événements. De
deux choses l'une : ou bien les successeurs de
M. Caillaux s'inspireront de sa politique finan-
cière, ou bien ils en prendront le contre-pied.
Autrement dit, l'intérêt général l'emportera ou
non sur des intérêts particuliers, les questions
économiques sur les questions politiques ou vi-
ce-versa.

Tout est là.
II sera intéressant de suivre les réactions de

l' opinion publique française. « M. Caillaux. écrit
Iè « Times » a rendu service à son pays, et il
n'en a pas été récompensé. Un jour viendra où
ce service sera reconnu ».

C'est aussi notre opinion
Henri BUHLER.
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Vous aurez lu, tout comme moi, 1 excommunica-
tion majeure du Saint-Père à propos des modes
audacieuses de nos contemporaines. Le pape
a dai leurs atténué aussitôt et très spiritulleement la
sévérité de ses remontrances en déclarant qu 'il ap-
prouvai t d'autre part les cheveux courts et la coif-
fure à la Ninon pour la rai-on — un peu problé-
matique à mon avis — qu 'ils excitent moins « la
concupiscence de l'homme »...

Où j e me rallie personnellement sans restriction
à l'opinion du Saint-Père, c'est dans ses rigueurs à
l'ép;ard de la toilette féminine et par icul èrement des
« robes sans dos » (Réd. — Il ne s'agit nullement
du « Joli Moment »). En effet, dans le temps, nos
j olies femmes se d'co'Ietaient par devant, en pointe,
en rond, en ea ré, en baleau , ou de toute autre
façon qui siéait à leur genre de beauté. Mais au-
jour d'hui, 'a mode a changé. On se décolleté, pa-
raît-il , par derrière. Suivant leur point respectif d'em-
bonpoint , les unes montrent des bourrelets de graissa ,
les autres des apophyses trans' erses. Certaines de
ces vertèbres mém*s sont si saillantes qu 'on v accro-
cherait facilerrent un coll'er de perles... Hélas ! en
voyait défi' er cette variété innombrable de co'o. nés
« fédérales », on en vient à regretter tout naturelle-
ment les « beaux des » qu 'on ne voyait pas...

Le pape s dore bien fait de désapprouver les
« dorsales ». Si elles n'ont pas beau dos, elles ont
bon dos .. Mais sans doute ne s'e t-il pas douté que
son indul-ence plénière pour les Ninon et les
Jeanne d'Arc allait avoir des répercussions sensa-
tionnelles sur la planète.

Il sera désormais impossible au un père refuse
cette fantaisie capillaire à sa fille : « Pu:sque le
pape l'a permis, dira-t el'e, papa peut bien le per-
mettre... » Cette mesure d'hypiène, qui dégage la
nuque, sirrplifie la coiffure et met un impôt nou-
veau sur le dos (non décolleté) des maris, cette
déféminisation de la femme, en un mot , avait en
outre bien besoin , à La Chaux-de-Fonds, d'une con-
sécrat on aussi indiscutable que celle du Saint-Père.

Pou-quoi ?
Tout simplement pour convaincre certain pro-

priétaire de ma connaissance, qui habite le quartier
ouest de la ville, qu 'il peut désorma 's, sans com-
promettre la bonne tenue de sa maison , louer ses ap-
parterr ents même à dîs ménages dont la petite dame
porte les cheveux courts. Le brave homme avait , en
effet , déclaré j usqu'ici à ses locataires que j amais
il n'admettrait dans ses locaux — chose horrible !
— une personne du beau sexe ayant les cheveux
coupes...

Maintenant sans doute, louera-t-il ses apparte-
ments aux Nin^ns , même sans augmentation de
loyer , et même s'il leur arrivait de posséder, comme
Airib ade ou comme mon collègue Nono, un ca-
niche à queue coupée.

Le père Piquerez.

_ P--S . — Le taupier m'a t .léphoné hier pour m'a-
viser que les souris, très abondantes cet automne,
n ont pas encore construit leurs galeries profondes
pour les garantir du froid. Au contraire , ces petits
ronpeurs accompl ssent leur travail dévastateur, com-
me les gens dlu fisc, presqu 'à fleur du sol. Si le dic-
ton est vrai , nous aurons donc un commencement
d'hiver très doux. Bonne nouvelle pour tout le
monde, ct surtout pour les dames décollettées !

Le P. Rz.
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Chassé-croisé d'ambassadeurs

.__ r --~ "-*v*____-i*rn—n—-—¦ v, rr:: ._x.

"-'arrivée à Paris «le _ *\. Rakovskj, nouvel
ambassadeur des Soviets — A sa

gaucr-e, .*\rr-e RaHovsK'*

M. Rakov/sky, nommé ambassadeur de Rus-
sie à Paris, en remplacement de M. Krassyne,
appelé à l'ambassade de Londres , a pris pos-
session de son poste mercredi .

D'après certaines informations , ce curieux
chassé-croisé serait dû au double fait que M.
Krassyne n'aurait pas réussi à régler à Paris
la question des dettes, et que M. Rakowsky ne
serait pas en bons termes avec le gouvernement
anglais. On penserait , à Moscou, que cette per-
mutation pourrait être avantageuse pour les in-
térêts des Soviets.

M. Rakowsky est né en 1873. Il appartient à
une famille bulgare devenue roumaine à la suite
de l'annexion à la Roumanie de la région dont
il est originaire. Avant la guerre , il avait pris
une grande part à l'agitation socialiste dans les
Balkans. Emprisonné en Roumanie , il fut déli-
vré en 1917 par les troupes russes, et se lança
immediatezuent dans le mouvement bolchéviste.
Après avoir été président du Conseil -des com-
missaires du peuple de l'Ukraine, il devint ad-
jo int de M. Toliicherine. Lorsque le cabinet Mac
Donald reconnut les Soviets, il fut nommé am-
bassadeur à Londres. C'est lui qui a négocié
avec M. de Monzie la reprise des relations en-
tre Paris et MOSCOXK II a fait une partie de ses
études au quartier Latin et a, de ce fait , d'assez
nombreuses relations en France.

é: o M o s
«The right man...»

A Washington , la délégation italienne pour le
règlement des dettes va entamer les pourparlers
lundi prochain.

L'échec de la récente mission française aura
peut-être contribué à refréner les exigences
américaines. En tous cas, les Italiens ont pris
une bonne précaution ; parmi leurs représen-
tants, il y a un nommé M. Pirelli. Vous connais-
sez? Les pneus Pirelli , manufactures importan-
tes de caoutchouc ?

C'est une façon très discrète de prévenir les
Yankees que le chiffre des dettes italiennes est
très élastique., et qiie. s'ils veulent trop tirer sur
la corde , elle se rabattra sur leur nez avec force.

Les cordons de la bourse
La Trésorerie anglaise se réjouit d'avoir rem-

porté une victoire dont elle se montre tout par-
ticulièrement fière. Elle est parvenue à faire ta-
xer les délégués qui représentent l'Angleterre à
la Conférence de Genève !

Jadis, sur le chapitre des dépenses, on ne fi-
xa :t aucun maximum à ces délégués.

Auj ourd 'hui — et ceci on l'ignore générale-
ment — il n 'en va plus de même. Chaque re-
présentant de l'Angleterre a droit : à ses frais
de voyage, d'hôtel et à une indemnité iournaliè -
de 37 fr. 50 !

Et c'est ainsi que M. Austen Chamberlain et
M. Amery durent acquitter de leurs deniers
personnels les repas qu'ils offriren t à Genève
aux délégués réunis par la Conférence !

PRIX D'ABONNEMENT
Franco pour la Suisse

On an . . . ... -' . . . Fr. 1G.8D
Six mois . . . . • . j .  ';. . » 8.4'.
Trois mois . » 4.21

Pour l'Etranger:
Jjn an ¦ l''r. 56.— Six mois . Fr. 28.—
Trois mois • 14,— Un mois . . 5.—

On pent s'abonner dans.tourf\lçs bureaux
as poste suisses avec une «oj{axé,'d- :30 ôt.

PRIX DES ANNONCES
• a Cbaux-dc-Fonds . . .  20 ct. la lig.

(min&Q.Tjj pi Er.. 2.—)
Canton de NeuchâlSÏ et Jura

bernois . . ." . . ¦ 25 ot. la ligna
Suisse . 30 ¦ ¦ »
"franger 40 ¦ » .

(minimum 10 lignes)
Réclames . . . fr. 1.50 la ligne)

R-g ie ex-réfllonale Annonces.Sii-Ses S. fl
Bienne et succursales
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__ _ _ _ _ * _ A vendre des tables
aaSfîCj . de cuisine , neuves ,

it laiioureis. — S'adresser rue du
Soleil 19. 201)49
___ >¦_«¦___ *& Jeune homme
IrC-fiaBIf-l. cherche bonne
pension ae famille. — Offres écri-
tes , sous chiffre B. % , 30059.
au Bureau de l'iMPABTUL. 20059

f-_ _ÎDC__ TGî ceintures ,
I. -ff tlvSa 1 _> soutiens-
gorges , sur mesures , de tous genres
COUPE IMPECCABLE . Réparations ,
PRIX TRÈS MODÉRÉ S. 
IH. Sllb.rmann, Temple Allemand
.lH iTriun Temnle Abeille).

\MSlIUrC confierait des
travaux de couture à mère de fa-
mille honnête et consciencieuse.
— Offres écri tes, sous chiffre
I,. B.. 19780, au Bureau de
r..-p -nT -AL. 19780

êmum. °Àd«S£Tr
chines a graver et à guillocher.
tour automatique , excentri que,
bagues d'ovales. — S'adresser à
M. Charles Perret. Bonfol

19707 

COlleCflOn. une
A Coilec!

tion de timbres d'Europe, ainsi
qu 'un stok de timbres Suisses de
tous teenres; prix très avantageux.
— Offres écrites , sous chiffre P.
M 1993 O, au Bureau de I'IMPA n •
T1AL 199W

Remontages Jrx
gnes , cylindres , seraient sortis , à
domicile*, à ouvriers qualifiés. —
S'adresser au Comptoir , rue du
Parc 7. 199.1

rleBîilSCS Salon d'attente ,
eu chêne clair (fr. 150.—), fau-
teuils de bureau, table fantaisie,
etc.. beau potager à gaz (grand
four]. — S'adresser à Marcel JA-
COT. taoissier , rue Léopold-Ro-
bert 70. " 19870

0*___ t_S___ % °" CUBrctle a
_.«-_ __ mSSm reprendre un

ci — Kcrire sous chiffre A.
S 19S72, au Bureau de l'I_ -
-Ai. riAi.. 1987d

A vendre œ?__r-
XV , noyer uni ciré, marbre blanc
monté et glace unie, élat de neuf ,
largeur 100 ; 2 pharmacies, 1 ca-
napé avec coussins crin , 1 bureau
(3 corps), ciré noyer Louis XVI,
1 pavillon pour cartes postales.
— "adresser rue Léopold-Robert
> tu ri=z-rte-chaussée. 19921

-_r @S ¥eaU se
0r

UresT^^en:
ci - Visiter a la Grébille-
II < >*laurant. —""*" 19922

Ponr ir. 40.- t>zdro
canapé, remis à neuf, 1 bonne
commode fr. 55.-, 1 divan fr. 105.-,
chaises à fr. 3.50. tabla fr. 10 -,
table de nui t  fr. 5.-. Occasion ra-
re. — S'adresser rue du Progrès
6. au 1er élage. 19594

NAff-nr a HP... «w -/oii s.
1 lVll>BH continu , d occa-
sion, mais eu parfait état , est de-
mandé à acheter. — Offres écri-
tes à Case postale 13978. a_
Chai ix - dB - . onds. 19601

il veniirc i pe_. lava-
bo avec tiroirs , tables à coulis-
ses. 1 commode , 1 joli secrétaire,
étagère , chaises , 1 table ovale,
tables de nui t  et de fumeurs, ta-
bleaux , glaces , régulateurs , 1 pe-
tite charrette , 1 baignoire pour
enfan t. 1 établi à 3 places, meu-
bles d'occasion. — S'adresser rue
du Progrès 19, au rez-de-chaus-
sée, n gauche. 19561

Cannages . „ tssri
domici le .  Une carie suffit. — Ed
Matt lp -y.  rue du Progrès 8, 198:'8

il vendre, dr_éi^r__s
transmission, 1 moteur , 2 burins-
fixes. 1 balance à peser le dia-
mant , 1 couveuse artificielle, des
lampes électriques et diffé rents
objets. — S'adresser rue Combe-
Gri enrin BR. au Mme élaore. 19817

. A vendre sgSBr «-
bi.usl.le neuve. — S'adresser à
M. Charles Scherz , rue da la
R è n i i M l i a n e  11. 19880

tf ' f l  —&«?—'_>¦¦_• u u u r  cui rcsiron-iiasseur .anc», 3 tiroirs.
sapin , a vendre pour Fr. 80. — ,
plus établis pour fenêtres, avec
tiroirs, et 2 lanternes pour mon-
tres. — S'ad resser rue du Parc 31.
au 2me étage, de préférence entre
13-14 h. et après 18 n. 19877

Appartement S
au suluil , ei tou tes uéiieiniances'
est uemamié  à louer pour le 80
Avri l  1926 ou époque a convenir.
— Offres écrites et prix , sous
chiffre X- X.. 19857. au Bureau
do I'I M P A I I T I A L  19857
_ _ _ _ !___ -__ en non ulal , u veu-
_>___U- U, dre. - S'adresser
M. Kuhfuss , V élos, en Ville, rne
du Collège _. 19632

Sertissages. 0nmda_ e
serlissages .a faire a domicile.
Prix modérés. — Offres écrites
sous chiffre M. M. 19905 , au
Bureau de I'I MPARTIAL . 19905

H np l n dp p  complet, irês au
ll-UUgol courant de la petite
pièce, ancre et cylindre, cherche
place de suite ou époque à con-
venir. — Ecrire sous chiffres H.
O. 19717, au Bureau de -I M-
PARTIAL,. 19717

l ï u m n i c o l l o  capable et sérieuse,
UO-l.lûGllC cherche place com-
me vendeuse ou caissière dans
maison de la ville, Références à
disposition — Offres écrites, sous
chiffre L. B. 19743, au Bureau
de I'IMPARTIAL. 19743

Jeune homme , «SS
chant traire et connaissant tous
les travaux de campagne , cherche
place comme domestique. Entrée
on fonctions: ler décembre. —
Offres écrites , sous chiffre M. V.
19761 , Bureau de Poste Pctlt-
Marlel. 19761

Jenne homme. „$„*?!»_.
me, 16 à 17 ans , pour différents
t ravaux. — S'adresser il l'Atelier
Colliot-Bourquin , rue du Doubs
115. 20051

On demande _ TZ re "Z
écritures et connaissant la comp-
tabilité pour quel ques heures par
semaine. — Écrire sous chiffres
B. B. 20043. au Bureau de I'IM-
PATt-tAl- 200'*)

P inieCûlieo «le boites or. Juu-
riUIùùCUDC ne fille cherche pla-
ce comme apprentie. — S'adres-
ser rue Jaquet-Droz 29, au ler
étace. 19935

Cadrans métal. ïixt
seuse. — S'adresser Fabrique de
cad rans , rue du Parc 67 19910

r l P - I H - P * !  t>lusleura bonnes re-
ncgl_ gCD. gleuses, pour les ré-
glages plats, sont demandées de
suite. 19927
S'ad. an bnr. de - «Impartial»
Hamnical la  UB réception est ue-
U-lUUlùCUC mandée. —S'adres-
ser au Bureau de placement Pe-
tit j e an.  rue Jaqnei-Droz 14. 19754

i lni.ini ppp a cafe - i,our Lo~
UUl .lUlClC cai tio (gages, 100
fr.), Sommelière, demandées. —
S'adresser au Bureau de Place-
ment PETITJEAN, rue Jaquet-
Droz 14. 19753

.n n r O M f l  P'airier-peinire, est_.yj *l CIlll demandé. — S'adres-
ser chez M. Broccio, rue Numa-
Drnz 37. 19897

ï f l l l n n  Al la  O" demande une
UCUUt " UIIC. jeune fille pour ai-
der à la cuisine et au C*fé. 19802
S'ad. an bnr. de l'clmpartlal»

fl iiKiniPFP li'eu au cuui'a"* UB
Uti l .lui Cl C, son service, connais-
sant les travaux d'un ménage, est
demandée de suite . Bons gages .
S'ad. an bnr. de r«Lmp_rtiaIi

1995-

On demande Jffi-:s?liœ5
perceuses —S'adresser à la Fa-
brique de cadrans Paul Vogel
Fils, rue Léopold-Robert 73 a.

19998

A I  niî 0 P Pour le 30 Novembre.
lUUCl rua de ia Côte 8, rez -

'ie-eliausNéo de 8 chambres,
corridor , cuisine et dé pendances.
— S'adresser à M. A. Jeanmonod .
gérant, rue du Parc 23. 20029

I f i f fP iTIPn t  ¦*¦ louer. de suile ou
UUg .ill .lll. â convenir, a ména-
ge sans enfant , un appartement
no 3 chambres, cuisine, corridor
et dépendances, au Sme étage et
1res bien situé. 20048
S'ad. an bnr. de l'clmpartlal»

Â l n n o n  pour le ;;0 Novumuie ,
lUUei r ue Ph -H.-Matlhey

18, rez-de-cban_Hée. de 2
chambres, corridor et cuisine. —
S'adresser à M. A. Jeanmonod ,
gérant , me liu Parc 23 20030

Appartement 0\X %™*™ e.
venir , un appartement de 5 belles
pièces, situé rue Léopold-Robert
11, au 2me étage. —SW resser au
Bureau de MM. Picard , Hermann
& fils, même adresse, de 15 à 17
heures. 19712

Appartement . ,,'„ Rj
avril 1926, appartement de 6 piè-
ces, chambre de bains , grand jar-
din. — S'ad resser , de 10 h. à
midi , rue de la Place d'Armes 3, au
rez-de-chaussée , à gauche , im-gi
I n_  p i ne n t  1Joar ca"se oe ni.
-Ugiiii .iii. partr _ _ louer beau
rez-de-chaussée de deux pièces,
cuisine et dépendances; plus uni-
machine à décalquer N* 1 (der-
nier système t F êie»). Pressant. -¦"'adresser rne Jnmiet-Drnz 30.

( ")> î i r i lnin » iôuir de suili ' . n r a
l-U-L UlUl C de là  Gare. —S' d lis-
ser rue D. JeanRichard 39, au 2me
étage, à gauche. 20055

Belle chambre JS___S_5E
- S'adresser à M. W. Jutzeler.
rue du Parc 87. au 3me élage.

Â ini lPP  CQaI,|bi'e meublée avec
lUUCl pension si on le désire .

à personne honnête et solvable
t ravai l lan t  dehors , 197,7
S'ad. an bnr. de l'clmpartlal.

l' i ia  I l lhPO A lottuï nue ciiamur
Ul la l l IUI  C . meule , avec chauf-
fage Pension sur demande. 18570
S'ad. an bnr de l'clmonrtial »

P h a m h n Q  meublée a louer u
-UallIUl C suite. — S'adresser
me Numa-Drnz 100, au magasin .

-UallIUl C. Novembre, une
chambre bien meublée, à person-
ne tranquille. — S'adresser rue
du Nora 151, au Sme élage. à
droite. 19700

Phnmh PP On donnerait une
Ul l lUl lUiC.  chambre non meu-
blée, au soleil, a personne qui
apprendrait la couture , le trico-
tage à la machine ou une partie
sur l'horlogerie. — S'adresser rue
du Grenier 41 G, au 3me étage, de
12 h. à 14 h. et de 19 à 20 h.

P h .m hp o  A louer de suite, meu-¦
j -tt l l lUl- .  blée . au soleil , indé-
pendante, à personne sérieuse. —
S'adresser rue Léopold-Robert
18 b, au 2me élage, à gauche

20027

P ln m h PP Monsieur tranquille.
Ul l a l l IUI  C. demande à louer nelle
chambre, propre et indépendante,
si possible. Bon prix et paiement
d'avance, si convient. — Offres
écrites , avec s i tual ionet  prix , sous
chiffre C. J. 19946. au bureau
de I'I MPARTIAL. 19946

Pifl f i  À tPPPO Cnamure  meu-
- lGU- _ *l t_ lB.  blèe, indépen-
dante , est à louer. Il ne sera ré-
pondu qu 'aux lettres signées. —
Ecrire sous chiffre A. B. 19709.
au Bureau dp I'IMPARTIAL 19709

rha itlhPP Jeunes maries cher-
- l l l i l H U l C .  client chambre meu-
blée, si possible indépendante.  —
Offres écrites, sous chiffre IV. G.
19878. au bureau de I'I MPARTIAL

l' h .m h r i n  Ou cherche a louer ,
U_ 0l_Ul C. chambre meublée,
dans le quartier de, l'Ouest. —
Offres écrites i Case postale
IO 377. 19-<37
fî __ . _ - _ _ .  I rvi ¦ » r t i i i l i ..< .¦ t r ï r. ¦. -_ perSOnneS pres, cherchent
très-très grande chambre meu-
blée, pour de suite ou fin novem-
bre ; situation indépendante. —
Offres écrites, sous chiffre L. B.
19744, au bureau de ''IMPAR-
TIAL. 19744
_ f i n m hr p  meublée est demandée
UllO-JUI - par Monsieur travail-
lant dehors. — Ecrire sous chif-
fre M. E. 19713. au bureau de
l ' T « p i - T i > r . 19713

v Ir ç Ou Uclnai iue _ UCIlclel*
0-.lo. d'occasion une paire de
plus, grand modèle. — S'adresser
au Bureau de Poste Le Boé-
<•-.*¦ '9710
S-__B___n_________________M

Â VPnfiPP J"" Dur,;a'' ue l|ame.
ïL l lu l  C acajou scul pté, lustre

slectrique artistique pour cham-
bre à coucher, tableaux à l'huile
et aquarelles, grands rideaux mo
dernes a tirage. 20039
S'ad. an bnr. de l'clmpartlal»

A U P n r t r P  Pousse-pousse avec
Ï CllUl C Jugeons, en bon état.

— S'adresser rue du Progrès 68.
au 4me étage. 20057

Â VPIl f l rP  ^ P<iu ssette sur cour
ÏCl lUl C roies, avec lugeons

(fr. 35.-), ainsi que 1 barraque a
poules. — S'adresser chez M. A.
Vloor, rue du XII Septembre 10.

[qn n k - i  a vendre, avantageu-
Ua ïaUl * sèment. — S'adresser
rue Numa-Droz 76, au rez dé-
chaussée. 196' >9

Pnt'l fiPl 1 neuchâtelois, usage
l UldgCl mais en bon état . 4
trous; a vendre à bas prix. — S'a-
dresser rue du Nord 62, à l'Ate-
lier. 18903

Â UPHlipp * machine a coudre
ICUU1C «Singer». 1 fourneau

à pétrole 1 table ronde, 1 ber-
ceau d'enfant (émaillé blanc). —
S'adresser rue Jacob-Brandt 6,
au rez-de-chaussée, à droite. 19715

& VPnflpP l rés avaniageuse-
_. ÏC l lU l C, tnent, un polager à
gaz, (8 feux , four el bouillotte).
— S'adresser, entre 12 et 14 heu-
res chez Mme Georges Ditesheim ,
r u e  J.iqn°t-Drnz 43. 1978]

Â VPUflP . d occasion 1 potager
IC-U1C à 4 trous, brùlanl

tous combustibles. — S'adresser
rue du Progrès 69, au rez-de-
chnussêe 197K0

A VPnf iPP  cause ilouoieeuiolui ,
ÏCllUl C, un potager français

en très bon état. — S'ad resser n
M. W. Jutzeler, rue du Parc 87.
au 8ms élac. 19748

Qyvrière
sérieuse , ayant travai l lé  sur  une
panie d'horlogerie , cherche
place do suile — Oiïri-s «e.riles
so is c h i l i m  P B. 180 _8, au
Bareau de Tin A RTUU

Enchères publiques
d'Ojets mobiliers

A LU HA LLE
Le mardi 3 novembre 1925.

dès 14 heures.  Il sera vendu
par voie d 'enchères publ i ques, a
la H A L L E, les objets mobiliers
ci-après :

2 lits complets. 1 lit de fer. 1
table à allonges , plusieurs ta-
bles, 1 lavabo de dame. 2 lavabos
chemin de fer , commodes , armoi-
res, fauteuils , canap és, divans ,
sellettes, desserte, table de n u i l .
1 secrétaire, de l'argenlerie, de la
lingerie , vaisselle, verrerie, chai-
ses, tableaux , potagers à bois el
à gaz, balterie de cuisine, et dif-
férents autres objets , dont le dé-
ail est supprimé.

Vente au comptant. 20041
Le greffier du Tribunal II :

Ch. 8IEBER

POTAGER NEUCHATELOIS
On demande à acheter un pota-

ger neucli -telois usagé, mais en
bon état , avec trois trous et â
nieds. — S'adresser à M. Arnold
MoMimaim. Reçues 14, LE LO
<-.K. P 10.61 Le. 20037

9*$** Timbres-Poste
Je fais de magnifique envois

de t imbres aux collectionneurs.
50 0)0 exemplaires diffé rents ,
d'Europe, des Colonies Ang laises
et de la Guerre. J'usqu 'a 60°/ 0 de
rabais d'après le catalogue Pro-
filez du change. — A. Weisz,
VIENNE (Autriche). Adlergasse
«¦ Case nostale 33. 19676

Tous genres en pe r-
_mmmmm— tits meubles. Meu-

bles jonc et rotin.

!Jj_Tlii Divans, fr .  175 — .
BjSÏÏI | Facilités de paie-
pf*K*#l meii ls .  — Th.

FKEY , Rue du Pre-
mier-Mars 5. 16590

Fiancés
-i vous voulez un beau mo-

bilier, à des prix très avanta-
geux , adressez-vous en toute con-
fiance à l'Atelier d'ébénislerie
James-AO .ET, Collège 29A .
ielénhone 25.17. 13197

Avis aux Horlogers
Je nuis  acheteur de n'im-

porte quel lot avaniageux et fin
de série cn mont res  et mou-
vements  soit par petites soii
par grandes quantités. 17114

G. Jttoncag lia
Milano, Via Ueo Bassi 23

(ITALIE)
Les

PIANOS
Borger fi Jacobi
depuis Fr. 1GSO.-
sont très appréciés , vu leur qua
li té  de sonorité, le toucher el le
Uni ; c'esl pourquoi la Maison
O VEItMOT DIIOZ les v-mt
depuis 18 ans. Beau choix 1966

Rue  Jaquet Droz IS
Escnmnts 5o n au comn'nnl

___ *nsiAii ^" ""*r" '>on "eB*€>_lj_ V__ . pension à de-
moiselles. — S'a iresser rue Léo-
pold-Robert 25a. au 3me élage

20077

__1E_________ H ^ - VH _̂_f__w

-_R Hnf _B__T "̂' " Ha'_——__ .__ S_y___Br __HHL MStW

_. B_ \ H «Bfi^^̂^ l̂—r I e_ W _¦ ^_ Wr /m—***

B îéŝ ^é^^^^? ' 
^-^^^^'«̂  

Chacun aime et achète

||r|| Chariot

Jjt La Fièvre

HrUl HI fl llll I ___r/t* .' ( 'IIS p l > .. —

jRIPÔLiN
Vente en gros

I F. BONNET & Cie S. A.
| JH3I1I7Q GENÈVE 18221

L A P I D A I R E S

TECH -ICOS
DANIEL JEANRICHiUlD 11

HI
Société Anonyme

Goûtez notre

Vin do
Roussuion
le litre, Fr. f .—

j  P iS.OS N 19601

I 

Salle 9e Billards j
= de l 'ASTORIA =

M Viquerat se fait un plaisir d'annoncer aux
amateurs de Billard qu 'il a fai t  installer
dans la salle du premier étage —————=——=

hpj lil.i t_ Mi\ Ii !iii ii"ii "N"Pii"ii« _j _ i_ s_ i  _ _ uy B.MUBL W -S
(grandeur officielle)

et que les 5 autres billards ont
été entièrement remis à neuf =— m

Pef if  billard, f r . U —  Demi-maioh, fr. 1.20 Tlïateh, fr. 2. —

ART SOClffl-
3 Représentations cinématographiques

les 3, 4 et 5 Novembre, à _ûV < heures, à Beau-Site
1. Les Sports d'hiver en Suisse.
2 _ _ l___ *-*_l fl_ "hn______e i_HlhaC Comédie sentimentale en 6 parties ,¦ râpa -OngiieS JaniDeSf interprétée par Mary Plck.ord!
Distribution des tickets de contrôle à 20 cta. à la Croix-Bleue, Lundi de 18 â 19 heures.
Les enfants âgés de moins de 16 ans ne sont pas admis à ces représentations, même s'ils sont

accompagnés de leurs parents. 200GS

Eglise Indépendante
Dimanche de la Réformation

(1er novembre 1925) 20069

9 V, h- au Temple : Prédication de M. THIÉBAUD,
professeur : «Le Message de
Stockholm u.

9 V* h. à l'Oratoire : Prédication et Communion.
20 h. au Temple » COrVFÉREIVCE avec projec-

tions lumineuses de M. BOU-
TO-I, de Bruxelles, sur l'a Egli-
se missionnaire belge - .

Collecte du matin pour les Protestants disséminés.
Collecte du soir pour l'Eglise missionnaire belge.

Brasserie fleia Doule d'Or
Dimanche 1er Novembre, dès S b* <*u soir

fig CiËlS G__
donné par le 200O9

Double Quatuor Vocal „rOndine u
(Direclion : Mlle CLAUDE

3HF* -*ft* Programme: Chœurs, Trios, Duos, Sotos
Entrée : 50 cts. Entrée : 50 cts.

— F*-_s «i -ugrr-er-t-tior) sur les coi*son*n-)_tions —

Grande salle dyercle Ouvrier
Dimanche lsr novembre

dès 30 W, henres 20089

Grand Concert
donné par la

Musique Ouvriers „ La Persévérante "
Après Be Concert:

Soirée dansante
Entrée libre

Pars &es Sports
i— m »i

J?l _^ Dimanche matin
/V~T* j *mm^-J * à 8 h. IS 20008

tr / t j  -*= MATCH DÉCISIF ___.

_f  Etoile TII -
©/ Chaux de-fonds HT__ IO B_e«-r«s prédtes

Comète I (Peseux) - noria I

Maladies nerveuses
et rhumatismales

Docteur M. DARDEL
Consultations à NEUCHA*

TEL, Terreaux 7. rez-
de cliauasée . les Lundi ,
Mercredi et Samedi, _
14 h., et sur rendez-vous.

Téléphone 45. St-Blaise.
OF ma N* iooœ
Grand choix de 18780

RIDEAUX
et Descentes de lits
H. À. FEHR, tapissier
Poils 9 Téléphone .2.01

ioiiï ii
9 lignes cylindres, bascules , em-
pierrés, de préférence calibre
<Eierna >, sont demandé, par
quantités . — S'adressera M. Paul
Seefeld, rue du Commerce 9.

SOO:*. 

Je cherche
pour quelques heures par semai-
ne , chez particulier ou à domi-
cile, écritures, représentation , en-
caissements, petit travail d'hor-
logerie ou autre. Bonnes références
à disposition. — Faire offres
écrites sous chiffre A. A. 15158
au bureau de I'IMPARTIAL. 15158

On demande
Une ' 20022

rené H
pour faire le ménage et donner
(ie< soins à une dame âgée.- Offres
écrites avec innicalion d'âge , ré-
férences et prétentions , a Case
postale I03BI __

_

Radium
Qui enverrait , à FLEUKIËIt.

posairos de radium, a P"1'""'*';
ne roiisciencicus--. IBH66
S'ad. an bnr. de l'flnipartial»

veau

Domaine
à louer on _ vend re

près de Chauipaguole ( lu ra ) ,
environ liô Hectares , doni 90 en
cu l tu re  et pâtures , et *> boisés
en résineux ou feuilleus. IJbre a

nar l i r 'du ler novembre 1M5.
S'adresser, nour renseigne-

menls. a MM CLER C, notai-
res, à Neuchâtel. 19851



les incidents d'audience
_ Foliaire mmêtt

Un procès sensatiooel

Les lecteurs de l'« Imp artial » se rapp ellent
raff aire Daudet, dont nous avons longuement
p arlé dans nos colonnes. La j ustice a conclu à
un suicide entouré de circonstances mystérieu-
ses, f e  chauf f eur  Baj ot , Qui avait transp orté
dans son automobile le cadavre du j eune Dau-
det , se Prétendant dif f amé p ar les p rop os tenus
p ar Léon Daudet , a porté p lainte contre lut Le
procès s'ouvrait ces j ours derniers, devant la
Cour d'assises de la Seine et il se déroule ac-
tuellement encore au milieu des incidents les
p lus vils. Nous repr oduisons ici les extraits de
qaelciues j ournaux f rançais décrivant la p hy sio-
nomie par ticulière des débats.

Voici , en p articulier, une esquisse de la séan-
ce de j eudi, décrite pa r l'envoy é sp écial de
l\ Oeuvre ».
La thèse des anarchistes : (l'assassinat policier

Mme Colomer, dont les traits disparais-
sent sous un immense chapeau cabriolet , est in-
vitée à se déganter pour prêter serment . Et tout
de suite on pressent l'orage :

Mme Colomer. — Permettez-moi de dire Que
j e n'ai pas plu. besoin de j urer pour dire la vé-
rité que M. Léon Daudet pour mentir.

L'interpellé , '' qui vient d'ailleurs d'envoyer
quelques rafales sur le prétoire , affecte d'oppo-
ser au témoin une exquise courtoisie. Sans grand
succès, d'ailleurs :

Mme Colomer. — Vous avez commis une
trentaine de mensonges. Vous les avez répétés
chacun cinq ou six fois. Cela fait que vous avez
menti à mon égard au moins deux cents fois !

Mme Colomer — on se rappel!. — a fait le
voyage de Marseille pour rapporter les poèmes
en prose de Philippe , envoyés par M. Vidal à sa
mère.

M. Léon Daudet. — J'ai le droit de vous de-
mander, madame, quel rôle vous avez j oué dan.
cette affaire.

Mjne Colomer. — J'ai défendu la mémoire
de Philippe Daudet , mort en anarchiste. Car il
est mort en anarchiste, et il était parti désespé-
ré de votre maison. Et, avant d'être venu à l'a-
narchie , il était allé au communisme. Ce sont
vos amis eux-mêmes qui l'ont dit...

La phrase n 'est pas plus tôt achevée que M.
Léon Daudet et ses défenseurs bondissent :

Léon Daudet. — Quels amis ? Nommez-
les !

Mme Colomer. — Non.
Dix bonnes minutes sont nécessaires, et la

venue à la rescousse du président , de l'avocat
général et Me Noguères pour décider le témoin
à donner un nom. Qui a dit cela ? On finit par
obtenir :

— C'est Cocteau.
Et Mme Colomer se retire , non sans avoir ar-

ticulé :
Mme Colomer. — Une idée anarchist e, est

comme une idée mathématique : on la découvre
tout d'un coup. Et Polyeucte, qu 'est-ce que vous
en faites ?

«Il ne pouvait sortir vivant de la boutique
de Le Flaoutter ! »

dédlare M. André Colomer
C est un discours que vient prononcer M. An-

dré Colomer , ancien rédacteur en chef du^-L'i-
bertaire» , un discours solidement composé, tour
à tour passionné et froidement minutieux !

M. Colomer. — Me voici à côté de l'homme
qui m'a le plus aborhinablement calomnié dans
ma vie de militant et dans ma Vie privée. Et
pourtant , je suis ici comme témoin à décharge.
Parce eue, comme M. Léon Daudet , je veux la
vérité. Parce qu 'il y a un pauvre petit garçon
qui a été assassiné par la police.

M. Colomer expose comment les anarchistes
ont été amenés à se rallier à la thèse de l'assas-
sinat. Toute conviction repose sur le rôle du li-
braire Le Flaoutter. ce singulier secrétaire du
Comité pour l'amnistie, qui , dès qu'il reçut la
visite dé Philippe Daudet, courut au téléphone
prévenir le contrôleur Lannes.

M. Colomer. — Ce petit garçon amené chez
un homme tel que «Flotter» et se croyant chez
un camarde , lui tenant les propos qu'il venait de
tenir au «Libertaire» , ne pouvait pas sortir vi-
vant de la boutique !

Qu'est-ce donc que Le Flaoutter ? Un hom-
me qui «puait l'agent provocateur ». N'eut-il pas
le malheur de fréquenter aussi la librairie , ce
petit ouvrer plein de foi et d'enthousiasme qui
s'appelai t Gohary et qu'on trouva un jour «sui-
cidé» dans sa chambre, une main crispée sur le
verr e de la lampe !

M. Colomber est alors invité à répondre à la
question posée à Mme Colomber : a-t-il entendu
dire que le j eune Philippe fréquentait des enne-
mis poli tiques de son père ? Il s'explique très ai-
sément. C'est M. Jean Cocteau d'abord qui vint
le voir de la part de M. Lucien Daudet pour l'as-
surer de la sympathie de ce dernier , et qui lui
confia eue , depuis quelque temps, Philippe mani-
festait le besoin de sortir de son milieu. C'est
ensuite une journaliste communiste aujourd'hui
décédé , Guy Tourette , qui conta un jou r que le
petit Daudet lui avait écrit pour lui exprimer
le désir de connaître de plus près le bolchévis-
me.

Me Vallat. — Et, dans l'hypothèse du témoin,
quel a été le rôle de Baj ot ?

An fait , M. Baj ot est toujour s là. bras croi-
sés, au banc de la partie evile, promenant au
plafond un regard désabusé. Il a depuis long-
temps renoncé à joue r les premiers rôles...

Le Flaoutter est arnvé
Le correspondant du « Matin » brosse avec

adresse les tableaux d'audience suivants :
Le Flaoutter est arrivé !
Des gens se bousculent pour l'apercevoir.

Comment est fait un agent provocateur ? A-t-il
un redoutable regard d'hypnotiseur ? De très
braves gens se rendant à quelque chambre ci-
vile sont désignés par des enthousiastes, cha-
cun et tour à tour, pour le vrai Flaouter.

D'autres témoins tardent à se présenter. M.
Lucien Daudet est toujours souffrant. Ministère
public et partie adverse sont bien d'accord pour
citer à nouveau l'oncle de Philippe. C'est pour
savoir de M. Lucien Daudet s'il répandit, dans
le monde, le propos d'une désaffection de l'en-
fant pour les idées de son père.

La situation politique ne laissant aucune li-
berté à M. Herriot , le président dé la Chambre
s'excuse par une letrte. M. Herriot se souvient
fort bien d'avoir donné spontanément un témoi-
gnage public dé sympathie à un père cruelle-
ment frappé.

Mais M. Léon Daudet, rappelant que M. Her-
riot lui parla de « l'énorme saloperie » qui lui
avait été faite et Me de Roux donnant lecture
d'une lettre relative à des conversations privées
auxquelles prit part M. Herriot , la présence de
ce dernier est j ugée indispensable. Le « chef des
gauches » sera cité une nouvelle fois.

Septième jur é. — Quelle était exactement cet-
te « saloperie » ?

M. Léon Doudet. — La déposition de M. Mar-
lier , directeur de la Sûreté générale.

M. Léon Daudet veut, sans doute, parler du
rapport Marlier.

Encore une arrivée de témoins capitaux ! Voi-
ci M. Provis, le garçon d'hôtel en hâte revenu
du Havre. Cette fois, Mme Provis l'accompagne.
Une petite complication. Mme Provis, aussi
alerte qu'était embarassée M. Provis, indique
que son mari est « resté dans un bureau de ta-
bac où on peut lui téléphoner » !

Mme Provis. — M. Provis ne demande pas
mieux que de parler après moi.

Faut-il sourire? Allons, Mme Provis est ren-
voyée au sombre logis des témoins et l'on va
quérir M. Provis, à son « tabac » ! M. et Mme
Provis n'ont pas des façons simples.

Tous les habitués du « Grenier de Gringoire »
sont absents ; M. Davray, le directeur est en
tournée.

M. Léon Daudet. — Serait-il impossible d'en-
tendre j amais les témoins qui ont « si généreu-
sement » donné l'argent à Philippe ?

Qui appeler à la barre ? Le Flaoutter ? On
hésite.

Me de Roux. — Ce sera long !
Bref , on suspendra , en attendant M. Provis.

Mais le « tabac » doit être assez éloigné. On ne
peut suspendre sans fin. Mme Cottet , ex-con-
c'erge de Le Flaoutter, fera donc une déposition
anticipée. Le témoin est catégorique sur un
point :

— M. Le Flaoutter n 'a jama is reçu personne
qui soit entré par la porte de la rue Amelot.
Je m'en serais aperçue Je n'ai rien surpris de
tel. On entrait chez lui par la boutique, boule-
vard Beaumarchais.

Le samedi 24 novembre 1923, irien ne vint lui
donner l'alarme.

Avocat général Peignot. — M. Daudet a la
conviction que son malheureux enfant a été at-
tiré dans le sous-sol de Le Flaoutter. Si on l'y
avait maltraité cruellement , auriez-vous enten-
du ?

Mme Cottet. — Je pense.,.
Avocat général Peignot. —Si l'on avait fait

traverser la cour à un blessé, vous auriez , ain-
si que des locataires , relevé des traces de sang?

Mme Cot tet. — Je te crois.
Avec colère, M. Léon Daudet reproche à la

justice de n'avoir j amais consenti à un examen
sérieux des lieux.

Des questions précises après un peu de con-
fusion :

Président Flory. — Si l'on a,vl-it tiré des
coups de feu dans la boutique, auriez-vous en-
tendu ?

Mme Cottet. — Oui.
Président Flory. — Si l'on avait tiré des coups

de feu dans le sous-sol , ce que M. Daudet ap-
pelle P « in-pace », auriez-vous entendu ?

Mme Cottet. — Ah ! pour ça !...
Un geste évasif souligne ces paroles.
Tous points sur lesquel s on reviendra bientôt

avec le libraire Le Flaoutter, avec l'inspecteur
Revel , qui avait demandé à Mme Cottet si elle
avait vu un jeune homme en « imperméable
beige ». Mme Cottet ne quittera pas la barre
sans indiquer qu 'elle avait une bonne raison de
n 'être pas très émue pair un mouvement de po-
lice autour de Le Flaoutter.

— Des inspecteurs, n'est-ce pas ? Il en venait
tous les quinze j ours !... Alors !
M. Provis s'explique sur «ia lettre du Havre »

M. Revel l'inspecteur, avait mené sa dépo-
sition assez rondement pour ne pas s'attarder
quand il glisse sur une contradiction avec Mme
Cottet.

— J'ai parlé d'un pardessus et non d'un im-
perméable beige. Mme Cottet se trompe.

Me Marie de Rioux. — Il est singulier qu 'elle
se trompa, dans le sens d'une vérité.

Confrontation ! Démentis ! Outrages ! Excu-
ses ! Vociférations ! M. le président Flory s'ef-
force à couvrir tout cela du sacramentel :

— Messieurs les jurés apprécieront
Résultat de la confrontation : elle n'est plus

d'accord avec l'inspecteur sur aucun point.
Et, de temps à autre, quelqu'un demande sa

l'on ne va pas bientôt boulevard Beaumarchais.
Me Noguères. — Il est 2 h. 20, nous aurions

le temps...
Non. Voici M. Provis retrouvé.
En somme, M. Provis sait assez bien ce qu'il

veut dire. Seulement, d'âme simple, il a le tort
de vouloir sans aucune chance, atteindre au beau
langage et, en outre, la seule vue de M. Daudet
le paralyse. Tant bien que mal, il dit comment,
ayant trouvé les fragments de « la lettre du Ha-
vre » il les rassembla pour tas recoller. Pour-
quoi n'a-t-il pas fait tenir la lettre à M. Léon
Daudet ? Sa, femme M fit craindre « des en-
nuis ».

—¦ Vous savez quand il faut gagner sa vie I
Ce qui est étonnant, c'est le soin pris par M.

Provis de conserver cette lettre pour « la res-
tituer en des j ours lointains plus apaisés »..

M. Provis cacha la lettre dans la colonne d'un
baldaquin.

— Après avoir dévissé la boule, maître.
Deux personnes eurent la possibilité de voir

« la lettre du Havre », M. Verrier, gérant, et M.
Baron, propriétaire de l'hôtel.

Me Vallat. — A quelle date ?
M. Provis. — Un peu avant "arrivée au Havre

du brigadier Rousselet.
M. Léon Daudet. — Je demande à ce que soit

recherché quels étaient, en 1923, les agents du
service des garnis au Havre.

Interruption. Un juré, la sixième, cède à la fa-
tigue. Malade, il doi t être remplacé par le pre-
mier j uré suppléant. M. Provis se trouvant in-
terrompu, on en profite pour décider du trans-
port. La Cour, recevant, les conclusions de la
partie civile et de la défense, ordonne le tran-
fert 46, boulevard Beaumarchais, et dit qu'il
aura lieu vendredi , à 16 heures.

Le président Flory. ses assesseurs, en robes
rouges, le jury, la défense et la partie civile,
en robes noires, certains témoins désignés dont
M. Le Flaoutter quitteront donc le Palais, à
l'heure dite, en cortège.

Ho ¥©ia$s«iiiii
Chronique jurassienne

De notre corresp ondant de Saignelégier :
Depuis plusieurs j ours c'est un pèlerinage qui

se dirige vers le cimetière, c'est un va et vient
continuel , chacun rivalise pour porter dans le
champ de repos, sous des formes variées, ce
qui sera le plus bel emblème du souvenir. On
éloigne les feuilles mortes — oh ironie des cho-
ses — qui couvrent les tombes pour faire place
à quel ques fleurs automnales avant que le grand
linceul blanc de l'hiver ne s'étende sur le sol
pour recouvrir la tombe luxueuse comme l'hum-
ble tombeau abrités sous les cyprès ou les
thuyas.. . ces lugubres et fidèles compagnons de
ceux qui dorment leur éternel sommeil.

Demain dimanche, fête de la Toussaint, parmi
les allées de chrysanthèmes aux pétales pleu-
reurs, la foule habituelle , la foule nombreuse
de parents et d'amis ira , recueillie , prier sur la
tombe des chers disp arus ou j eter pieusement
sur ce dernier abri , symbolisant l'égalité des
humains , des fleurs parfumées..., geste d'affec-
tion , de reconnaissance, témoignage de senti-
ments nobles envers ceux qui nous ont devan-
cés et furent : un père , une mère, un bienfai-
teur , un ami , à tous nous rendons un respec-
tueux devoir en ce jour officiellement consacré
à leur mémoire.

Un jour... un j our seulement pour vivre plus
spécialement du souvenir de ceux que nous ai-
mions ! C'est précisément en ces circonstances
que l'on entend répéter : A quoi bon gagner
beaucoup d'argent !.. vouloir briller par l'hon-
neur... chercher à conquérir le Pérou... pour-
quoi... pour mourir ! n'est-il pas un autre idéal...
ne vaut-il pas mieux être bon... sinon la vie ne
vaudrait pas la peine d'être vécue. A l'instar du
philosophe... quand dans l'alignement des croix
des cimetières on lit et relit les noms de ceux
qui nous ont quittés , on songe à la grande et
impitoyable faucheuse

Oui fait tant de mal aux épis...
ou bien l'on se reporte à la scie du bûcheron qui
sape les forts et les faibles :

Vite en haut , vite en bas,
C'est la mort qui coupe les bras .
Si doucement qu 'on n'entend pas.

C'est la mort ou c'est la vie,
Comme la scie...

Là, des gens se lamentent, pleurent bruyam-
ment et peut-être sincèrement ; tous vêtus de
noir... entourent un mausolée parais sant nouvel-
lement placé... A leur visage consterné on de-
vine un deui l récent... le chagrin est à son pa-
roxysme... la douleur déchirante , mais...

La mort a des rigueurs à nulle autre pareill e,
On a beau la prier ,

La cruelle qu 'elle est, se bouche les oreilles
Et nous laisse crier...

Les enfants , eux... ah ! l'insouciante j eunesse...
voient une fête... et dans leurs cerveaux frivo-
les la conception de la mort n'arrive pas à les
inquiéter... Leur sourire innocent. leur gaieté
franche nous disent qu 'à cet âge cet affreux
cauchemar ne les hante encore pas. .

...Mais, ils grandiront aussi
Les petits,

Comme des épis.
En les voyant forts et beaux,

Je pense à la faux.
On nous a bien un peu reproché à nous au-

tres Jurassiens de n'avoir pas le culte des morts
et des cimetières, mais l'accusation est gratuite
et pour se convaincre de son inexactitude, il suf-
fit d'assister, dans une de nos localités, à la
cérémonie de la Toussaint. On a alors la cer-
titude que ce reproch e n'est pas fondé quant
on voit réunies, ces familles nombreuses, dort
les membres reviennent de loin, afin de s'unii
dans un souvenir commun. A.
¦ ¦ _n II lil ii ¦ _¦¦¦ ___i . -_

Expertise du Syndicat pie-noir
à La Chaux-de-Fonds

¦«e 26 septembre _ "_»*£_.

JuFés : MM. Haldimann, Matthey, Perrin, So
mel.
69 animaux présentés, tous primés.

TAUREAUX
lime classe

Pointa
Lehmann Fritz, Eplatures 78
Rohrbach Aug.. Valanvron 77

VACHES
Ire classe

Kohler Eug. fils, Crosettes 91
Schupbach Emile, Valanvron 89
Rohrbach Aug, Valanvron 88
Le même , 86
Lehmann Fritz. Eplatures 86
Rohrbach Aug., Valanvron 86
Kohler Eug. fils, Crosettes 84
Le même 84
Rohrbach Aug., Valanvron 84
Rohrbach Alt, Valanvron 83
Wasser Aug., Pouillerel 83
Lehmann Fritz, Eplatures 82
Schlunegger Pierre, Valanvron 82
Rohrbach Aug., Valanvron 82
Le même 82
Kohler Eug. fais. Crosettes 81
Rohrbach Aug.. Valanvron 81
Kohler Eug. fils. Crosettes 80
Lehmann Fritz. Eplatures 80

lime classe
Wasser Aug., Pouillerel 79
Lehmann Fritz, Eplatures 78
Rohrbach Fritz, Valanvron 78
Rohrbach Ali, Valanvron 78
Le même 78
Parel Vve d'Ed.. Valanvron 77
Kohler Eug. père, Crosettes 77
Rohrbach Ait, Valanvron 77
Aellen Paul , Joux-Perret 77
Jeannet Alb., Sombaille 77
Aellen Paul , Joux-Perret 76
Le même 76
Rohrbach Alt , Valanvron 76
Rohrbach Fritz Valanvron 76
Wasser Aug., Pouillerel 76
Aellen Paul, Joux-Perret 76

Illme classe
Wasser Aug., Pouillerel 75
Lehmann Fritz, Eplatures • '- 75
Rohrbach Charles. Valanvron 75
Rohrbach Alt , Valanvron 74
Wasser Aug.. Pouillerel 73
Parel Vve d'Ed., Valanvron 72
Le même 72
Jeannet Alb., Sombaille 72

GENISSES de 2 à 3 ans
Ire classe

Rohrbach Aug., Valanvron 84
Graff Louis. Les Bulles 84
Rohrbach Aug.. Valanvron 82
Wuthrich Emile Sombaille. 82
Rohrbach Fritz, Valanvron 80

lime classe
Rohrbach AIL Valanvron '78
Kohler Eug. fils, Crosettes 78

GENISSES de 1 à 2 ans
Ire classe

Wasser Aug.. Pouillerel
Rohrbach Alfred. Valanvron.
Rohrbach Fritz, Valanvron , deux.
Parel Vve d'Edouard , Valanvron.

lime classe
Rohrbach Aug.. Valanvron.
Schlunegger Pierre Valanvron.
Aellen Paul , Joux-Perret.

Illme classe
Rohrbach Fritz, Valanvron.
Wasser Aug., Pouillerel.

GENISSES de 6 mois à 1 an
Ire classe

Rohrbach Charles , Valanvron .
Rohrbach Alt. Valanvron , deux.
Wasser Aug., Pouillerel.

lime classe
Kohler Eug. fils. Crosettes, deux.
Aellen Paul, Joux-Perret.
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Orchestre du >
-_?#*_ -«O-» Kursaal de Genève

H . Vu la valeur dea VARIÉTÉS, Aug. 0.30
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Restayrant le BeB-Air
Dimanche 1er novembre 1925

organisés par le I99S0

Club des Lutteurs «8e L'ABEILLE
L'après-midi , dés 15 heures , le soir , nés 20 hi -ure s

0-.clfte.sM-. e. OMD1NA
Erytrce fr. 1.- (taxe corr*rr)ur*&le corr*prise)

**f Invitation cordiale à tous. 4-U

Club des Lutteurs de l 'ABEILLE.
______________ -__l_il_i__*l*****l**ill**i***************i***_ '-P-^_-_IWW IrlfPPl***—** -—_!-__¦_¦ -_¦ 'Ml Mil" l'i'i PII

CHOUCROUTE
CAFÉ DE LA PLACE

EÈ -feiwii Wctzcl
Téléphone 18.7? —O— Ronde 1?

Samcii soir SI Octobre
__ _ ! _P H

nature et à ia ___ ©d® de Caeei
Se recommande, Arthur Franz.

19997 Successeur.

Hôtel de Paris
Samedi 31 ecioDre tt mmai-he lei tlouemlire

de 16 heures à minuit

. ___»^"ra____: 

organisés par le 1984'i

Hockesf -Ciub Chaux-de-Fonds
Nombreai et PiâfgnlflqGes Quines

Marchandise da premier choix
Invitation pressante à tous les membres et à leurs familles

Cercle ii\M\_m Romain
Premier Mars 15

®A_ -__EH _ 31 Octobre
dès 16 heures l ' .U'.v ;

Quines de 1er ctioi- - Quines renommas
UilS (OISE DS DOIS l!èDres, oies,DoIaWe, chnus-

Association
_-ip!®iC inf-fcss-

Eommerçant-Coinplablc , expérimenté, clans la trentaine, dis-
posant d'un certain capital , cherche situation dans bonne
xffaire. — Offres écrites à Case postale 10335, La Chaux-
ie-Fonds. 10968

I gjjgg S JOUClS Maison spéciale ]
| ^

*f ¦ ?V 1925 Berne, Rue du Marché 40 l6348 \
\ (&C} rY*y 1917- Genève, Rue de la Croix d'Or 12 j
» ^1 ' J_X 1881. Zurich, Rue de la Gare 60-62 <
i Francois-Xharles WEIIER S.A. !

_________i___ ~>co_!__n__9B—m—————^QBB—_b_ o_m_mmj_tmw  ̂ ^̂ ŝ*̂ _m___ ^ .—'

4__\mr Beau choix ^^fck
/&[ SKKVICE .V DéCOUPER , A SALADE ^93k

ÂSSÊt SERVICES A THé - CAFé - LIQUEUHS ^^aMS! l" Etage - Téléph. 19.87 ïB|
¦ ORFEVRERIE - HORLOGERIE I
MB» :"î » . Hue Jaquet-Droz. 39 jgjf
\gg_ GOOPES A FRUITS — COUVERTS , ETC mm

XHKfc ( '.. .III : POTS - VASES A FLEURS JÊSB
Ĥ^̂  RéGULATEURS __H_r

ŜaSh  ̂
M ONTRES _ é____r

.—- : 

C H A T E A U  ÎVCEX

Pension FLORISSANT
Situation tranquille et en-

soleillée. Belles chambres,
jj Cuisine soignée. Prix mode-
9 rés. Famille Lambelet.11 ./// ,?>;.7. i L nom

us é n
J" Suzanne BRAILLARD

Léopold fi; lier! 58 - Teitphone 3.83
Elève nu Conservatoire lie

Genève.
Prendrait encore quel ques

élèves.
Même adresse . LEÇONS
d'Anglais el Traductions

HUILES ET GRAISSES

TECHHICOS
T ÉLÉPHONE 21.6S

x \\\\\\\\\\m \\\\\\m\\\\m\\\\\m\\\\\\\\\-mmmmw-\\\\\mm\Wm\WM _\

FootDHii- Li iiiiif ois
Brasserie de 8a Serre

Dimaitciie 1er Now@BSB_-»_re
de 16 à. 2 _ heures

Superi.es aulnes - marotion-fisos de i CHOIX
Cartes à prix réduit

Invitarion cordiale aux membres et à leurs familles. 19996

€afê-ii@st îi_ianf
A,-M. Pî GET 1
S€a_r_*a®alî 3J_ ' oc-fo-tea-e

i:ùs 8 heures et LIOIM ie
!

Grand Bal Public
organisé par le St 038

-EP. C_ „ X_ ___: FOTEB "
!- >œ:ii-__ L_ as__ 5__ _Œ_ x_a_we. Vt Es. «_ __ -tr_«a_lm

Très bonne musique
Se recommandent , le Tenancier et la Société.

(-__
¦
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Dimanche 1er nove.ni___ 1925
dès lli heures

¦ MA <I_ _I B_ H _*_ -ft _ . _J_ _¦_•«" ! /_ ^> ia.fini lira i Loto
organisé par la

Société de gir £<g §§§§§£§
Quines superbes — Marchandises de ler choix:

Invitation cordiale aux membres et à leurs familles.
_t/__>_t_ >_t_._>_>i__>_t_t_t_l*.*-_t -._i_>_>*_..»V«.**»»J.J»->_.J._L _.>- _.

"Société suisse des voyageurs de commerce

HOTEL de la OKHX-D'OR
Dimanche 1er novembre

de 16 heures à minuit

flâfCll il Loto
Tous les membres de la Société y sont cordiale-

ment invités avec leurs familles , leurs parents ,
amis et connaissances. 2002 1

_______ _______________ _*82Ë-9Ë9ËËËË9ËÊÊËB*ÊË_-_'_-__-_\
_____S-__3H-_______-*J
F Cette PHOTO!.. 91

à laquelle vous tenez comme
à un souvenir , peut - être
rendue p lus vivante encore I
Pour les fêtes prochaines , de-
mandez donc un• . . . .

. . . AGRANDISSENENT |

J G R O E P L E R
m PARC 10 i 1
_ _ _ _ _̂ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ __ _ _ _ _̂ _ _^

Cartes postales illustrées. J ŝSsâ_1SSm

Un mauvais appétit,
une humeur maussade sont souvent
les précurseurs de maladies, comme
la rougeole, la coqueluche, etc. Que
tous les parents se le disent et
qu'ils ne manquent pas, en de telles
circonstances, de donner trois fois par jour à
leurs entants

l'Emulsion

f 

SCOTT
qui est très digestible, qui
stimule l'appétit et le bien-être
général de leurs petits.
Chaque cuillère d'Emul-
sion SCOTT augmente
la force et la santé.
Prix frs. 3 — et frs. 6 —

I SPLENDID I
S Samedi : J)an$€ j | VOFi f̂ -S I

Serpentins

ï ^̂ i Concert et Variétés 1
ie soir Da__.se et Vcirléféai

Serpentins 19545

CERCLE ABSTINENT
E.R-e «9«B Roclaer _

Samedi 31 octobre 1925
dès 8 heures du soir

Superbes quines, oies, canards, lapins , etc,
A 10 heures surprise, à 11 heures mouton

Invitat ion cordiale au_ membres passifs et amis. 19817

(Salle du §af é (Maspla
Léopold-Robert 32a

SAMEDI, dèn 13 -/ , h,

entre les premières équipes du

Club des Amateurs de Billard
e_ du

Club de Billard du Cercle Ou vrier
Mer Invitat ion aux amateurs de séries. — Pas de ta.e d' entrée.

Café du Télégraphe
— -» -w-a— » ' —

Dimanche 1er Novembre, dès 16 heures
— GRAMD -

organisé nar ie 19918

R- C- VICTORIA
Superbes quines Surprises
_smT~ Invitation cordiale aux membres et à leurs familles. ~\m%\

if aramount
Le Disque de Gramophones de la race afri-
caine, à voix et à instruments, WkW ^r ' 5.50

A choix : Musique classique, Liturgique, Blues, Foxlrots , Jazz'
Struts, Charleston , Boston, Blues-foxtrot, Banjo, Guitare ,

Violon et piano solos.
La véritable Musique Africaine , composée, exécutée par
des Africains, ne se trouve que sur le 19824
D I SQK E  PA RAM OB-Ï

Ed. E. J. de Lopez-Girard
Agent de Musique Africaine

Tertre S - La Chaux-de- Fonds

-___9afl-__-l_-________-_-B_------R amaze***.——. î ^__BMBB-____F-_n-nma_l

H0ÏEI DE LA POSTE
ions E®s soiurs

dès 5 '/i b. après-midi

par les 1R57'

Wwèw es Bloi»e-f

Restaurant PRÊTRE
On boit bon =
On mange bien
14948 Téléphone .1 46

Restaurant Louis DUBOIS
C-MfERS 1995.

Samcdi .Tl octobre, dès 7*/i ^

Souper aux Tripes
Diman.lic l" novembre

jf1§Éi familière
8e' recomman.  «, L. DUBOIS.

Raisins de cure Tessin
5 kg. , fr. 2 50. 10 ks , fr. 4.—

• o kg. 10 kg.
Chalai^ncH 3.70
Noix 4.40 8.20
liaislus poui- vin. u partir de

100 kilos, à fr. O.SO le kilo.
Port en plus, contre remnowr-

semenl . JH 0-.."27 O 11:003
AGKI-OL-. S A . LOCAICMI

Leçons
Qui serait disposé à donner

quel ques h çons d'accordéon
chromatique. — 10-rire sous
Blùffre W. B. 1005.. au bu-
reau de rinP*HTHi. 19H54

Cest le Numéro (l'une potion
D'réparée par le Dr A. Bour-
cjuln . pharmacien, rue Léo-
pold Itobci-l. 30. La Chaux- .ie-
l'onds . (loiion qui guérit (parfois
même en quel ques tieures), la
gri ppe, l'enrouement et la toux
la plus oniniàtre.  Prix , à la p har-
macie : Fr. t.— . En rembourse-
ment  f ranco , fr. 2.r>0. 18"l!2

Fiancés !
ras

Mi-ies
à PESEIIX

S/745 «_¦«!_: JU973SJ

Armand THIÉBAUD

Jeune homme
Suisse-Allemand , 19 ans. instruit
et débrouillard , au courant du
commerce et connaissant assez
bien le français , cherche pour se
perfectionner dans celle langue ,
place de suite , en ville , dans
n'importe quel genre de commer-
ce. Prétenlions modestes. — S'a-
dresser a M. Arnold CHK1S-
TEÎ., Wilerlior, WIL, près Ol-
ten. VBOi



L'actualité suisse
Au Conseil fédéral

(De notre correspondant deBerne. )

C'est encore le fameux budget de la Confé-
dération — auquel toute la séance de lundi .pro-
chain sera consacré — qui a occupé le Conseil
fédéral pendant une partie de la matinée de ven-
dredi. Les affaires de l'Etat semblent aller de
mieux en mieux et le déficit prévu pour 1926
se monte à 1,630,000 francs seulement. N'est-ce
pas là an progrès réioussant ? Qu 'on songe aux
années de guerre et même d'avant-guerre : En
913. le déficit était de 5,3 mill ions, en 1917 de
50,7 millions, en 1920 de 99,5 millions, et il at-
teignit en 1921 son apogée avec 127,6 millions.
Heureusement que, pendant les années suivan-
tes, ces chiffres se sont mis à dinv'nuer au lieu
d'augmenter. Le déficit de 1922 était de 79,4 mil-
lions, celui de 1923 de 45,4 millions, celui de 1924
de 21,6 millions et on prévoit que celui de l'an-
née courante n 'excédera pas les 20 millions.

Le budget m:litaire qui , raprelons-le, n'a pas
même doublé depuis les années précédant la
guerre, malgré le grand renchérissement du
prix de l'existence, a été tant et si bien rogné
qu'il ne se monte plus qu'à 87 millions.

Puisque nous en sommes au chapitre des fi-
nance-, nous vous dirons encore que les 17 mil-
lions que rapporteront les droits d'entrée sur le
tabac seront versés aux assurâmes soc'aies, si,
comme on s'y attend, le peuple vote ces assu-
rances en décembre procha'n- Dans ce cas, on
aura à déduire du budget de la Confédération
cette somme qui y a déj à été passée, pour la ré-
gularité des écritures.

Les Chambres ont également pris la décision
de payer chaque année des primes de moût"
pour un montant total die quatre millions. Cette
somme, qui va dans un compte spécial, ne modi-
fiera en aucune façon le budget.

Les pourparlers au suj et d'une entente com-
merciale avec l'Allemagne continuent et on es-
père qu'ils se terni'neront sous peu de façon sa-
tisfaisante. M. Schulthess a présenté à ses col-
lègues un rapport fort brillant au suj et des res-
trictions, interdictions et autorisations d'impor-
tation à propos desquelles on délibère

Pour terminer, et dans le plus grand secret,
nos ministres qui . fort probablement , auraent
de beaucoup préféré j ouir comme de simples
mortels de la j ournée ensoleillée que nous of-
frait la Providence, ont élaboré les instructions
à donner aux délégués qui représentent le pays
auprès de la Commission centrale du Rhin.

R. E.

Charité bien ordonnée..
(Inf. part.) — La « Qaz. Ladina » se plaint fort

des façons d'agir des marchands de béta:l ita-
liens qui. à l'heure actuelle , font leurs achats
dans les Grisons. Les paysans qui s'attendaient ,
après la longue période de fièvr e aphteuse , à
des temps meilleurs , ont été profondément dé-
çus. Car les acheteurs italiens qui arrivent dans
les Grisons, sachant qu 'une pr ime d'exportation
de 100 francs est accordée, offrent tout simple-
ment cent francs de moins pour chaque vache.
Le bel argent de la Confédération qui devait
servir à relever les finances paysannes grison-
nes s'en va donc remplir les poches de gens à
qui i) n 'était aucunement destiné. Le fait qu 'à
Sent, il s'est vendu seulement trois têtes de bé-
tail et à Schuls à peu près une douzaine , illus-
tre clairement la situation. Le mécontentement
des paysans est général et à Schuls il arriva
que les malédiction s des vendeurs se mêlèrent
aux beaux chants patrioti ques que faisaient re-
tentir dans l'école du village les petits écoliers
grisons. Sans vouloir donner des conseils à la
Commission d'exportation , nous devons faire
observer aux autorités compétentes que cette
manière d'aider aux paysans n'est pas très effi-
cace et que le but poursuivi ne sera certaine-
ment pas atteint si on continue de procéder de
cette façon . . P. E.

Chute grave d'un officier de cavalerie
BIERE, 31. — Le capitaine Constant M'iliquet ,

vigneron à Pully, de l'escadron de cavalerie 3,
faisant dans la contrée de Bière un cours de ré-
pétition avec son escadron , est tombé de che-
val. Relevé avec une fracture du crâne il a été
transporté à l'hôpita l cantonal où il n'a pas en-
core repris connaissance. Son état est grave.

Le chauffeur n'en pouvait rien
CHESEAUX , 31. — Le tribunal de police du

district de Lausanne siégeant pour la circons-
tance à Cheseaux, a acquitté M. Armand Bou-
dry. boucher à Lausanne , qui en rentrant à Lau-
sanne dans la nuit du 19 ou 20 août 1925 par un
très mauvais temps de p luie et d'orage, avait
Pris pour la route le mur de la maison d'école
de Cheseaux où il avait écrasé sa voiture tuant
net Angèle Magnenat , sommelière à Lausanne ,
qu 'il avait recueillie en cours de route. Les frais
ont été mis à la charge de l'Etat.

La fatale imprudence
FRIBOURG , 31. — Hier soir , à Guin près

Fribourg, un jeune homme nommé Loertscher,
manipul ait un revolver qu 'il ne croyait pas char-
gé. Soudain ,' un coup partit et la décharge attei-gnit en plein ventre le frère de l'imprudent. L'é-
tat de h victime est désespéré.

Les élections bernoises
(De notre correspondant de Berne)

Enfin, — mieux vaut tard que j amais — le
canton de Berne publie les résultats des élec-
tions de dimanche. Comme on s'y attendait, ce
sont les socialistes qui ont été le plus favorisés
par le sort. Us gagnent deux sièges et leur pha-
lange se composera , pour les trois prochaines
années, des douze guerriers suivants : MM.
Grimm, Grospierre, Ilg, Bratschi, Hans Roth,
Dr Muller, Blaser, Schneeberger, Huggler Bû-
cher, Rienhard t, et Butikofer. Comme on voit,
le parti n'a pas continué à prodiguer ses sourires
à M. Laeuffer qui, pour la fin de la dernière
législature, avait remplacé M. Bratschi , décédé.

Les radicaux, on s'en souvient, n'avaient pas
lieu d'être fort satisfaits des dernières élections.
Celles de cette année leur ont été beaucoup plus
favorables et la députation radicale s'augmente
d'un représentant. M. Sandoz, fabricant à Ta-
vannes. dont l'élection a j eté la joie dans le
coeur des Jurassiens.

Le parti communiste n'aura pas de représen-
tant.

Quant au parti populaire catholique, il con-
serve se positions el a réélu ses deux repré-
sentants MM. Choquard et Xavier Jobin.

Le parti de l'économie franche n'a pas obtenu
le nombre de voix nécessaires à l'obtentio n d'un
siège : cela viendra dans un . avenir meilleur.

Ce sont les membres du parti paysan-bour-
geois que. les élection s de dimanche dernier ont
le plus déçu. En effet ce parti perd les trois
sièges dont deux au profit des socialistes et un
à celui des radicaux. MM. Girod et Burger, qui
avaient confié leurs destinées politiques au par-
ti paysan jurassien n'ont pas été réélus. Le mê-
me sort a frappé MM. Staehli et Leuenberger,
de l'ancien canton. L'élection de M. Lanz, négo-
ciant à Thoune, compensera l'une seulement de
ces quatre pertes. Le parti ne compte donc plus
que quatorze représentants qui sont : MM. Joss.
Siegenthaler, Freiburghaus, Jenny, M:nger, Dr
Tschumi . Hadorn. Lanz. Gnaegi , Burren , Weber.
Nyfefler. Dr Koenig et A. Held.

Notre bon ami le « Berner Taprblp .it » qui est.
comme on sait, l'organe officiel! de ce parti,
s'exprime ainsi ou'il suit : « Les socialistes ont
augmenté leurs effectifs aux dépens des radicaux
et ces derniers, qui enregistrent une augmenta-
tion, la doivent au fait que de nombreux mem-
bres du parti paysan-bourgeois, à qui certains
noms figurant sur la liste agrarienne ne plai-
saient pas, ont préféré voter la liste radicale.»

R. E.

SPORTS
Football — Les matches de dimanche

Au Parc des Sports , la j ournée de dinranche
sera bien remplie. Il y aura en effet le matin
déj à un match décisif entre Etoile III et Chaux-
de-Fonds III. Cette p.airtie sera suivie de la ren-
contre Comète I (Peseux) contre Floria I. Les
membres des F. C. Floria et Chaux-de-Fonds ,
sur présentation de leur carte , auront libre en-
trée pour ces deux matches.

L'après-midi , et touj ours au Parc des Sports ,
on verra d'abord la rencontre Concordia d'Y-
verdon contre Chaux-d'e-Fonds Promotion ,
match comptant pour le championat suisse. A
3 heures , grande rencontre pour la coupe suisse
qui opposera ies équipes premières de Biberist
et Chaux-de-Fonds.

Grand match local de bill ard
C'est donc auj ourd 'hui qu 'a lieu dans la su-

perbe salle de billard des amateurs de la ville ,
Café Maspla , la rencontre des quatre meilleurs
j oueurs du Cercle Ouvrier contre l'équipe pre-
mière du Club des Amateurs de billard de La
Chaux-de-Fonds. Qui l 'emportera ? U serait
difficle de le dire , les chances étant égales.
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Pour tous ceux p soirrat du Rhumaiisme
OH de Névralgie

Un succès étonnant , sans même avoir employé
tout le flacon

M. R. Lodomirska à Genève , écrit entre au-
tres : « J'ai l'avantage de vous informer que j e
suis très satisfait de votre prép aration phar-
maceutique Togal, dont le résultat fut grandio-
se. Déj à après peu de j ours , les douleur s avaient
disparu, l'urine contenait des substances granu-
leuses qui ne m'ont nullement molesté ; sans
même avoir employé le flacon entier , ' il s'est
produit dans mon corps toute une révolution. Je
vous suis reconnaissant de tout mon coeur. »
Le Togal excrète l'acide uri que et s'atta que à
la racine même du mal. Aucun effet nuisible
n'est à craindre. Il est recommandé par des mé-
decins distingués contre le rhumati sme , la scia-
tique , le lumbago , la goutte , les douleurs dans
les articulation s ct les membres , les névral gies
et maux de tête de toute sorte. Dans toutes les
pharmacies.. (78) J.H. 4157 Z. 4710

thrommu® -wass-terane
A Tavannes. — Une manifestation en faveur de

M. Sandoz.
Mardi soir , M. Henri Sandoz-Mamie a été l'ob-

j et d'une enthous :aste manifestation à l'occa-
sion de son élection au Conseil national. Des
discours furent prononcé s notamment par M. J.
Schlappa ch . Il rappela que M. Henry Sandoz a
bien vite conqu 's la sympathie et l'estime dans
les milieux horlogers. Il fit remarquer également
l'affection et la confiance que lui porte la po-
pulation. Acclamé nar l'assistance . M. Sandoz
remercia l'orateur des paroles élogieuses qui lu]
étaient adressées et déclara qu 'il dérendra non
seulement l'horlogerie , mais toutes les indus-
tries nationales ; il travaillera à la réal i sation
aussi prochaine que possible des assurances so-
ciales et à l'amélioration constante des condi-
tions d'existence.
A Fahy. — Un bébé brûlé vif.

L'autre j our, à Fahy, une mère de famille en-
tendit les cris déchirants de sa fillette âgée de
14 mois qu 'elle avait laissée à la cu'sine. Elle se
précipita au secours de son enfant complète-
ment enveloppée de flammes. Le bébé était
brûlé de la tête aux pieds. Il succomba peu de
temps après , dans d'atroces souffrances .

L'Odéon et La Pensée à la Salle communale.
Sur demande de plusieurs personnes, d'en-

tendre à La Chaux-de-Fonds les oeuvres exé-
cutées au dernier concours cantonal de chant
de Neuchâtel, cet été, l'Orchestre L'Odéon et
la Société de chant La Pensée se sont entendus
pour offrir au public de notre ville un concert,
dans la Grande Salle communale, le mercredi
4 novembre

Le programme indiqu e la « Symphonie en sol
mineur » de Mozart, l'unei des trois grandes
oeuvres de 1788 (L'Odéon seul).

La Pensée donnera l'oeuvre choisie comme
choeur libre « La marche dans le désert », de
notre compatriote Fr. Heger (lre audition ) .

Les deux sociétés donneront ensuite ensem-
ble les deux oeuvres des concepts de Neuchâ-
tel. soit « Magentalied ». aussi d'un de nos com-
patriotes. Volkmar Andreae. nuis « le Choeur
des soldats et Chanson des Etudiants » (de la
damnation de Faust), de Berlioz.
Matches a» loto.

Dimanche, dès 16 heures, au Simplon, par la
société de tir Le Progrès.

Samedi et dimanche, dès 16 heures, à l'Hôtel
de Paris, par le Hockey-Club.

Samedi, dès 20 heures, au Cercle Abstinent
Rocher 7, - . <.¦ . . <¦ ..

Samedi, dès 16 heures, au Cercle des Armes
Réunies.

Dimanche, dès 16 heures, au Café du Télé
graphe, par le F. C. Victoria.

Samedi, dès 20 heures, au Cercle de l'Ancien
ne.

Dimanche dès 16 heures, à la Brasserie de
la Serre, par le F. C. Chaux-de-Fonds.

Samedi dès 20 heures, au Foyer Musical abs-
tinent . Serre 38.

Dimanch e dès 16 heures, au Café des Alpes,
par les Garçons boulangers.
L'Enfer de Dante à la Scala avec Le collier de

perles.
Un public enthousiaste assistait hier soir à la

première représentation de l'Enfer de Dante à la
Scala.

Certaines scènes ont suscités des app laudis-
sements très nourris tandis que d'autre impres-
sionnantes au possible, arrêtaient la resp iration
des spectateurs médj usés par tant de splen-
deurs.

L'Enfer de Dante n'est pas seulement un film
somptueusement monté , c'est un admrable ro-
man où la morale tient la première place. Le
complémen t de programme « Pour un collier de
perles » est une comédie dramatique de toute
beauté. L'intérêt du scénario ne se relâch e pas
un instant. Les toilettes sont luxueuses et les
mterprètes j olies et gracieuses.

En résumé le programme de la Scala est un
vrai gala qui attirera les foules.
La femme la plus élégante du/ monde au Moder-

ne-
Gloria Swanson est la femme la plus élégante

du monde... Tous les j ournaux américains le di-
sent et nous croyons qu 'ils sont dans le vrai.

• Pour s'en convaincre il suffit de l'aller voir
au Moderne dans « Larmes de reine », film gran-
diose et d'un intérêt puissant , et soutenu. Au
même programme nous avons admiré sans ré-
serve « L'Hallali conjugal », savoureuse comé-
die humoristi que qui fait éclater les rires du
commencement à la fin du film.

Mat 'née dimanche à 3 h. 30.
Gala Marcel Levesque (Çocantin) au théâtre de

La Chaux-de-Fonds.
Un vrai gala théâtral. C'est ce soir à 8 h. 30

que Marcel Levesque (Çocantin) en personne
fer a ses débuts sur la scène de notre théâtre .
Il y aura foule à ses spectacles , si tous ceux
qu 'il a tant amusé au cinéma se pressent pour
venir le voir en personne entour é d'une pléiade
d'artistes de tout premier ordre dans « Une pe-
tite main qui se place », l' exquis chef-d'oeuvre
eonïque du grand auteur Sacha Guitry . De-
main dimanch e matinée à 3 h. 30. Soirée à 8
heures 30.
Bals publics à Bel-Air.

Le Club des lutteurs de l'Abeille organise le
dimanch e ler novembre , dès 15 h. et 20 h., deux
bals publics dans Ja grande salle du Restaurant
de Bel-Air , avec le bienveillant concours du
réputé orchestre Ondina , qui par ses airs en-
traînants saura attirer la grande foule ; nul
doute que la salle sera trop petite pour conte-
nir les nombreux danseurs qui s'y donneront
rendez-vous. Retenons bien la date , dimanche
ler novembre, dès 15 h., à Bel-Air.
Eglise indépendante.

M. Auguste Thiébaud , professeur de théolo-
gie à Neuchâtel, l' un des délégués de la Suisse
protestante.à la ré 'en 'e conférence mondiale des
Eglises à Stockholm , présidera le culte de de-
main matin au Temple indépendant. Il parlera
de la conférence à laquelle il a particip é et qui
marque une orientat ' on nouvelle d'une impor -
tance capita le dans l'histoire du christianisme.

D'autre part . M. F. Bouton , secrétaire de l'E-
j îJise missionnaire belge, commentera d'intéres-
santes proj ections lum i neuses sur une belle œu-
vre évangélique , dimanche so'r, au Temple in-
dépendant également.
Fête de la Réformation.

Au Temple de 1 Abeille , une belle causerie
sur Farel sera donnée demain soir à 20 '/» h. Elle
est recommandée à tous ceux qu 'intéresse la
question du protestantisme. Des proj ections dé-
fileront sur l'écran.
Cinéma de l'Art social. .

Trois représentations seront données la se-
maine prochaine avec un beau documentaire
« Sports d'hiver en Suisse » et un grand film
plaisant et pathétique , « Papa longues j ambes »,
interprété par Mary Picford. Distribution des
cairtes lundi. x
Au Cercle Ouvrier.

Dimanche soir , dès 20 h. et quart , La Persé-
vérante ouvrira la saison d'hiver par un con-
cert suivi de soirée dansante.
Au restaurant A. Zimmermann .

Demain dinranche, de 9 heures du matin à
minuit , grande répartition aux pains de sucre ,
organisée par la Musique L'Avenir. Avis aux
amateurs .
Au Simplon.

Ce soir , dès 20 heures, soirée dansante orga-
nisée par le Floria-Sport. Permission tardive.
A la Boule d'Or.

Rappelons le concert donné dimanche soir
par le double quatuor l'Ondine sous la direction
de Mlle Claude.
Caîé A.-M. Piaget.

Di___-che, soirées dansantes.

A la Métropole.
Comme d'habitude , beaux programmes à la

Métro, Qu'on se le dise.
Au Saumon.

Cinéma avec : Qu'est-ce que l'amour ? drame
mondain , et Une Nuit au Cabaret du Singe vert.
Pharmacies d'office.

La pharmaci e Béguin et l'Officine I des phar-
macies coopératives sont de service dimanche
ler novembre.
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Son nouvel appareil breveté, grâce à de longues études
el l'adaptation de ia Nouvelle pelote à compression
souple, obtient séance tenante la réduction lolale et la con-
tention parf aite des hernies les plus difficiles.

Désireux de donner aux malades une preuve immédiate
de ce résultat, garanti d'ailleurs par écrit , el nar des mil-
lierS d'U

de cHen,s
S 

B- *̂* «O-lcEtS-*© _T
invite toules les personnes atteintes de hernies , efforts , 'des-
centes , à se rendre dans les villes suîvanies de 8 h.'à i 11.,
où son éminent aici e fera gratuitement l'essai de ses appa-
reils , à
Le Locle. niar 'i H) novembre. liôtet des Trois 'lois.
La Cliau.v-de-F.jads, Il novembre Hôtel de Tari...
!V<-ucli :\tel, 12 11 ¦ ; v ., Gi-aud Hôtel du Lac et l'cllcviic.
Lausanue. dimanche 15 novembre.  Hôtel de France.
Yverdon. mardi  17 nov. Hôtel  de Londres.
Lausanne 18 nov. Hôtel de la France.
Payerne .jeudi 20 nov. IIH 8 b. a . h. Hôtel de la Gare.

No^veSSe Ce.nture ventrière
Grossesse, Obésité



CULTES DE LA CHAUX - DE- FONDS
Dimanche _ er Novembre 1925
Fôte de la Réformatlon

Eglise \ationale
GRAND TEMPLE. — 9 h. 30. Culte avec Prédication , M. Mar

Borel.
11 h. Culte pour la jeunesse.
A BEILLE. — 9 h. 30. Culte avec Prédication , M, Ulysse Emery.
11 h. Culte pour la jeunesse.
'20 h. Conférence avec projections lumineuses sur Farel et Viret.
I IONVERS. — 10 h. Culte aveo prédication , M. Paul Siron.

Ecoles du dimanche à 11 heures dans les Collèges Primaire, de
l'Abeille, de l'Ouest , delà Promenade, de la Charrière , Vieux-Collège,

Hglise Indépendante
TEMPLE. — 9 '/, h. du matin. Culte avec Prédication. M. A.. Thié-

baud. professeur.
11 h. du malin. Catéchisme .
8 h. du soir. Conférence avec projections lumineuses sur l'Eglise

missionnaire belge , M. F. Bonton.
ORATOIBE . — 9'/i h. du matin. Culte avec Prédication , M. Pri-

mault.
CH - PELLE DES BOLLES. — 2'/, h. Culte.
SALLE DU PRESBYTèRE .'— 9 h. du matin. Réunion de prières.
Mercredi 8 % ix. du soir. Etude biblique.
Ecoles du Dimanche , a 11 heures du matin , à la Croix-Bleue , aui

Collèges de la Charrière et del'Ouest , an Vieux-Collège, à l'Ora-
toire, à Beau Site, au Sentier et â Gibraltar.

Dctifsrlie Kii*f *hf>
Reformations-est

9", Ubr. Gottesdienst.
11 Uur. Taufen.
Il J Kinderlehre.
11 Uhr. Sonn 'agschule im Collège Primaire.

Itiscliofl. Methodislcukirciie . rue du Progrès 36
9»/, Uhr. Predigt von Herrn Pred. K. Adler , BaseL
15 Uhr. Tôehternbund.
Miuwoch 20' :, Uur. Bibelstunde. • '

l ' iïlise catholique romaine
Matin. — 7 li. Première messe. — 8 h. Deuxième messe , set

mon allemand. — 9 h. Messe des enfants , avec instruction. -
9 ¦/. b Office , sermon français.

20 h. Vêpres et bénédiction.
Eglise Catholique chrétienne

Dimanche 9'/ 4 heures Culte l i t l iurg iquu av» _ chants et sermon.
i 11 « Catéchisme pour ions les enfants.

Lundi 18 heures. Catéchisme de lre Communion (rue de l'Est 10).
Mercredi 14 heures . Catéchisme pour tous les enfants , à l'Eg lise,

Uvaiigelische StadtinisMinn iKapeile, rue de l'Envers 37)
Sonntae Gottesdienst Vormittncs 10 Uhr.
Nnch mutais 15 Ubr Rctoimalionsfeier.
Predigt Gesanjj vortriige.
.Tupgfrauenverein um 16' Uhr.
Mitlwocl i *"(• '/, Ubr. Bibelstunde.
Freitag 20 7, Uhr.  Jûng lings u. Mànnerverein.

Armée du Salut (Hue Numa-Droz 102)
7 h. matin. Prière. — 91/, h. matin.  Sanctification. — 11 b. ni"

tin. Enfants. — 8 h. soir. Réunion d'appel.
Société tle tempèrauce île la Crolx-I'leu.

Samedi 31 à 20 heures. IPeti te Salle) Réunion d'Edification el it
Prières . Messages de l'Evangile pour le cœur humain.  CXXX\ I
« L e  Grand 1» , |M, de Tribolet).

Dimanche 1" novembre , à. 14 It. 30 Réunion de Groupe , Sujet ¦
« Quatre • Je».

l'élise AdveutNte du ;•• jour.
i Temple  Allemand 87)

-amedi 9 ',. b. Ecole du Saunai.
» 10 '/4 h. Culie.

Mardi 20'/, h. Réunion de prières.
Vendredi 2u '  4 h. Eluile bibl ique .

Etudiants de la Cible
.l-wli -!0 heures . Réuni on min ,  qu<-
Dimanche 10 li. Culte. Uue du Homer î (Cercle des Abstinen ts).

Les ouïtes des différentes autres Eglises ne subissant an-
sun changement.

tout enantjemen; an i anir.au .les cultes <toit nous
- a . 'vcn tr ,* 'KTI f s l snsr mi n, t, .< là rsi

IH^^  ̂

SCâl 

à m̂mÊ Programms du 3D octobre au 
5 novembre fl^Sfpi 8V.ODERN__ HBB[̂ B

Le monument le plus gran diose de la cinématographie Une œuvre grandiose

¦ L'ENFER de DANTE U«nei de Reine I
éLtà _____ &V é_- &JÈ &% <M_ w mW_i* J_ _. 11 JL -s-» interprété par la plus élégante des étoiles américaine

Ce film ¦ m n|tl?Slk|K fAMPRiF est une œuvre C3 L—O FR I A S W A N S O N  
tiré do i-W a^lWBr'SB -- \\m9S~___ -> ___ formidable qu_ dans une des scènes porte une robe évaluée â 100,000 dollars

H Pour mm Collier de Perles 1 E'iiiËlleElî Coniu ôl M
passionnante comédie dramatique interprétée par la belle et gracieuse Betty Blith Délicieuse comédie humoristique

M-M-g-ÉliË-̂  ̂
LES DIX 

COMMANDEMENTS ffî1ff^fi-lirT7iï*.il''lki'ilM11l>-ri''
iz grand succès mondial !...

Iii HOlrafi -ilHlirg
H S fiF* _l _̂i -H *̂sw (Déposé)

Nouveau Procédé d'Au-o-Massage réductlf
Effet amaigrissant immédiat sans /a

aucun danger. _*̂ Mi2$t
La Ceinture « MAJIC » soutient et amincit sans ( - / }^ _̂__m
gêner. Elle est très solide et absolument indé- \ \f ~*JS$à

formable. \ ç^-Jf^*?
Aussi , dès son application , procure-t-elle un bien / /̂  V—**_

être réel , toujours particulièrement apprécié. f  ^— 
^

Premières attestations suisses ^S_B
Demandez prospectus ou la visite gratuite de «tv "!/?/
J'essayeuse-spécialiste et représentante pour la V_ii<-̂
Suisse i J H 51345 c 20003 I

M-1" Ineitften ^Igipv ;
Avenue Agasslz 3 ^^^?W''" ¦___

r||l
~Ë--r-i aei Ciwc: La Iemme BUK , masques P$P§

Mâroiwle-f oriât imîmn I
Samedi - Dimanche - Lundi

JS «H

I Jane Dell lm comique fine f
i Ri^ol's Comiqne exentrique danseur 1
Lf rapal ta FiiiÉ |

|~a femme aun a masques : FiardS an Cessé |HB
L'Homme élégant /  / /  / \

porte yl V_x >/v>/

tf 
f  Toujours les dernières Nouveautés

S /V3W-i et les plus bas prix. . ,. -. . ;

" —!— " kg*Hr Un Bon Conseil §
aux personnes faibles et soucieuses de leur santé, prenez les

PILULES KUENZ1 i
trè«* et rie -ce*, contre : Anémie, chlorose, pâle-
couleurs, faiblesse, générale , manque d'appéti t, etc.

En vente dans toutes les Pharmacies. La boite , 3.— francs.
Dépôt en gros : Chez les grossistes. JH. 1749 J. 20118
Dépôt général : Ail. KUENZI, Pli-nke 16, I.IKX -IS..

GAINES,CORSETS , CEINTURES I
Maae $IUMERin_-*l--N

EST TRANSFÉRÉ RUE DU

TEMPLE-ALLEMAND 113
(ARRÊT UU TRAM UE L'ABEILLE; S0065 I

1

j Théâtre de La Chaux-de-Fond s |
I f ,, ,. , ^tr Dimanche 1 nov.  ̂ %ttr Samedi 31 oet. y ,, ,. , . . . .  ^ I

Soirée à 8.30 b. ÏSl _ïïîk ÂK a:i0 h - 8-30 h - A
GALA

I V Marcel Levesque ^ I
lk célèbre COCantïfl Cinéma £

B
— En personne —

Pour la première fois et par autor isat ion rare
de l'auteur jouera snr la scène de notre Théâtre I

3 actes de Monsieur
Sc_c__*. __. GuirfH'--.-

Y Une petite enaln il
L qui se place _ I

avec

 ̂
Marcelle Demarne Mercéo'ès Bartus ^'

Jane d'Hamy Henry Darbrey

 ̂
Paul Gantier Duard Fils À

Prix des Places de fp. 1 90 à fr. 6.—
Location ouverte aujourd'hui et demain

toute la journée.

Café des Alpes
Rue St Pierre 12, ler étage

Dimanche 1er novembre 1925
de i heures a minuit

. '
¦¦ ©fffiansl ¦

Match au loto
organisé par la

Société des Garcons-Soulangers
Superbes quioes Superbes quioes

Invitation cordiale aux membres et à leurs familles. 20072

Cercle de HEM
21, Rue Daniel - Jeanrichard, 21

Samedi 31 octoEire 1925»
de :'0 Heures a miuui t

Macîh au Loto
Superbes quines. Marchandises de premier choix.

Invitation cordiale aux membres, leurs familles, et amis
de la Société. 19993

Au §§in_pl«i>_»
Samedi 31 Octobre 1925

dès 20 heures 20090

_H_r_!lM-9_-Hfc -*i-R-;S-5-_i_. é

organisée par le

IFo-C. _Fl€î>rIc_ - fijp $&ri§
Perinission tardive Bonne musique

MP Cordiale invitation "~m¦¦ _—_¦—¦_¦¦¦¦¦¦______¦_¦¦¦¦_¦¦¦¦

POTAGERS
économiques aoœ?

MODÈLES depuis Fr. g &m m
(M. §olliger || Tj -

Atelier et Plla^asin _̂m *j _ W__
¦_<a_el-_ie-¥i_-e _ bis.

La Société Coop. Suisse pour la Culture ital.li.ie
S. 6 G à CH1ÉTRGS - Tel. 12

et ses Succursales
Oberglatt. Oetiikmi , Yverd on if i. 4.54. Knendes-Mathod
tel. 20. Gliavornav. tel 47 , Eclénens. tél. 9. Ballens
(total 2000 p.) offrent à des prix nvanlaj reux :
Carottes ronges et jaunes comesi., C'arott' s f u n i a -
uères. Choux divers (sans ou avec pieds) Choux-
raves bernes jaunes . Hâves blanches pour compote .
Choux-rai'es fourragera. Betteraves fourra gères . Pail-
le , Pommes de terre de semence. Racines routes , Poi
reaux , Céleris . Choucroute et Compote aux raves
(Gliiètres), demandez des oITres. Wagons com-
biné— et envois en quali t é  infér ieure , JH . 1_ 'I8 n. 18825 j

lenK-iarailles.c-r.oS_

¦MfflTS
f §our le terme
FAITES tous vos achats en

Meubles. Tapis. Linoléums,
Carpettes. Descentes de lit
Milieux de salou . BufTetN
de services. Armoires â
tr iace. Lavabos. Toilettes.
Tables à allonges et au-
tres Tableaux. Glaces, l'or
le-manteaux. Lils bois el
Ter tous genres et tous
styles. Divans. Fauteuil.
clubs et autres, etc.. etc.
Crins. Plumes. Coutil,  mo-
quette. Prix les plus modé-
rés. Marchandise extra.
Amenblements complets.

(g. §ey ler $ils
Industrie 1

Téléphone 21.46 20091

Réparations. ïranstoiations.

Menus de taxe ei ordinaires , imprimerie M Wâ
Exécution rapide el Livraison à prix modérés.

4g*% >£ Pour devenir parfait pianiste
==dRf_ i:_ _|z Cours OHM AT de PIANo
—#J^-f ®- wl_ If- _ 1 P?r corres p ondance

„_L____r 1 Ensei gne loin co que les leçons oral p .s
"̂m- WjrjM n _ _sei(jrié _t ja mais.  Donne son splendl-

g_ ^
^j  (@) je> virtuosité, sûreté du j< -u. Pei met

**" ,, —r d'étuuier seal avecjjrund nroti:. h'en i f c le
tout ce qui semblait difficile. Cours Sinat d'Harmonie, pour
composer, accomp agner , improviser.  - Explique lout . fait tout
comprendre : Violon , Solfège , Chant, Mandoline , par correspondan-
ce. Demandez très intéressant Programme graïui t  et franco 16843

M. SINAT 7. R u -  Beau-Séjour.  LAUSANNE

Eglise Nationale
Temple de l'Abeille

Dimanche ler Novembre
a aO '/i heure s

CHDSERIE
sur -Afin.

nar M. le Pasteur
Paul SIRON

(Projections) 20097
Invita t ion cordiale à chacun.

Très Mm
Logement
moderne. 4 chambres , chauffage
central , etc ,

est à louer
» personnes t r anqu i l l e s  et d'or-
dre, pour le 30 avril  in-26 — Of
1res écrites sons chiffre W . X.
19701. au Bureau de I'IM P A R -
TIAL. 19701



\\__\w  ̂ \w j Êh_ i ¦ mtÉor _̂ MF y__ w_ WF ê̂ \w y__\v___w ®̂ ww — è̂S
W Avec %^' JËi _-_-. BIT ^%7 f̂r ^  ̂ ^1̂ ^fflr Fabricant ^|
ï nos facilités de ' Lit de fer i_ii __ 2 pfacfis Lit à 2 places g" Al J& Il 11 11 UfO lfV Chambres ; Tapis Chambre toute notre literie,

Paiements comp let complet eni mi-bois complet en noyer p 1 _-_ Il I ; J BB O 31 S à coucher , en bois LillOÎéUlll à manger, en bois „,,K ,,,„:„,,„„,
vou. 

en laque blanc dur  verni noyer cire , Louis XV kl III M Il ts_9%_8 ff W W1% | dur , façon noyer *J«""«U_U dur. im*itatjon par_ MUS atteignons,

ï aohetez de suite ^O-i"-. 15  ̂ 20-i" U CÎ18UK 06 FCR-IS * LdOD- ROd OPt 8 95 »» E T 9S°1 irPrixts
Divans Lavabos Armoire â glace La Maison de eonflanee 

«¦«¦ &mm *fc*-P«™
Acompte suivant Peluche et moquette -n bois dur faç. noyei en noyer ciréi-, XV LO HldlSUU UD Wllliauuo par mois et plus par mois par moi» et plus I 1*1 US »«

?k rachat 
éf a »  ÂhiK JÊL. _jÊ_-_* 

que vous cherchez 
^

ÉL jjjjk JÈk^ .J%k 
1998° Â* M___ M I __IWI II I __IMB-̂ - - m i M i A\wmm >_ - B̂LM BIMIIII IMIII I II _M__i i_ii iH M _--il îii*i*iilffi HN -W_i iMi i^***

I A  

REMETTRE

Huilerie
possédant bonne et an-

cienne clientèle.
On resterait avec le preneur
jusqu 'à ce qu 'il connaisse
la tabrication. Nécessaire,
fr. 15000. — . — L'Indica-
teur S. A.. Grand-Pont 8,
Lausanne. JH86503L

*BS_______ -_------- l

^ ^̂ ^̂ ^^̂ ^̂ -̂-W__

ir̂ -%_0. _̂ _̂Y_\— '̂ f «ïrcÇlTfT TL^̂ l-T 
*S__ 

T ^^B^^^3_^v^-»^

ïwrm MAISON SPéCIALE DE  ̂ îljïii.
mm CONFECTIONS POUR DAMES çB|L

wgtMJA -Toutes hs èernières nouveautés en KSIi :

ifll Hanteayii ci*Hiver Mm
È̂L$%VÈÊsÊm Modèles «Se très belles qualités à par II** de W¦*. _ 9-  L W^&^M
^̂ W____m\ Ë *__wâ,__W
^p\ Toutes teintes 30076 Coupes soignées [MJMM

^H»w Hobes Casaques peignoirs ^̂ ^k
r^̂ ^̂ ^^̂ _̂ ^̂ iPtv^̂ -̂aÎ W V̂ Vr>_ . Rue Neuve 1 _ ô, /̂-- -i-CT'q-w^^

' ^V îes_OoVci >̂  ̂ '

I Alimentation
Plusieurs bons magasins

I à remettre. - —. L'Indica-
_ leur S. A.. Grand- , ont 2.
I Lausanne. JH'î6ô01L 19903

I Villas, Chalets
I très grand choix , à ven.ire
I dans tous les i rix. 1990.3

9 P.ti.e. Maisons
3 ave : ou 8:1-1"! ' Train ùi>-
I uu's Pr. «000. —. I. 'ln-

m dirai eur S. A., Grand-
i .oui  1. i,a u satine. J—tUi". L

««.--«- ©-•-•«•••••©ee_0(*i».e-.«©<î©_««®-e«a*e-©i-»-_ ©«_ .»©•(

a iOfflCOK .̂

& ÂtWk A. i
AA* /_flIl TC_\ "O*j V _Lp_lVJ_. v*

«le ICM

- lanufaciure «9e Clgcare-rfies S. A.

I A. BATSCHÂF ,,, BERNE j
: Des exemp laires de notre concours de prix sont disponibles

JH7032B dans tous magasins de tabac 20114

Dernier délai pour la solution : 7 _ _over**'bre 1925

Il R,™ 'N TERNATION ÂLËII
_>¦__. 

~~ 
DE L'HORLOGERIE

ABONNEMENTS Paraît le 1" et le 15 de chaque mois
la n . Fr. 10.- à LA CHAUX-DE-FONDS (Suisse) |
6 mois. » 530 v ' I

| MÉTROPOLE DE L'HORLOGERIE I
1 Muméro . sp écimens H

I flrah-"- O I
v On s'abonne W
¦ _ toute époque pERlODIO-GE abondamment et soigneusement S

-. ' illustré la REVUE INTERNATIONALE DE f
Compte de chèques L'HORLOGERIE est l'organe d'Information par

postaux excellence pour tout ce qui touche à la branche
N" IV b. 528 y de l'horlogerie, a la mécanique, ô la bijou-

terie et aux branches annexes. Publie toutes les
Téléphones 1135 nouveautés intéressantes, breveta d'invention!,

et 3.95 S . .

il Administration : La Chaux-de-Fonds (Suisse) rue du Marché i I l

( 
I GAR

M0 GBAHDEuRnN V,

^^ GAUTSCHI /̂ pil AURI i^^^S 3
¦ Il il I illlill lWil_IIÉI**-II I IWII I I 'W*llllll |lBII I MIII1lll ll ll II Ill lllll II ' l i l II I I HHM-ll- l i Wlll l l l l l l lliH IHBi ll'il ll Hl ll lll lli l

hS#i__A_ i -i<_îw-ic  Français-Anglais — Français-Italien - Fran çais-Aile
_/ICI IO-1I_C-IT69 mani - En vente LIBRAIRIE COURVOISIER

CABINET DENTAIRE
Paul HAQEraANM

TECHNICIEN-DENTISTE
Rue Eé-»EB<9l<l-Robe. i 58

Travaux modernes. pa053l.'c 19955 Prix modérés.
CONSULTATIONS de 9 h. à midi et de 2 à 6 h.

Photographie Artistique
H. MEHLHORN

Daniel-Jeanrichard 5. — Spécialité d'agrandissements.
Exécution de tous les genres de photographies d'un fini

irréprochable - Tèlénhone 9.46.

HENRI GRANDJEAN
LA CH AUX-DE-F ONDS 11.33

Camionnage officiel C. F. F.
Entrepôts - DémÉnagemeiit. 11840

Expédition de mobilier pour la Suisse et l'Etranger
Dérr*é*7 z geuses automobiles capitonnées
ConeeN-ionnaire de la Petroleum Imnort Co

Diî lsTÇ Achat ( BIJOUX , HORLOGERIE. Perles
ï" Ŵ*£__l S mW Vente 1 DIAMANTS , Titres Obligations

BE-ZENSTEI- gr ĝg BEHEUE
¦_———————————¦——————¦—¦—_^__________HB-___>l*__¦__¦-___-__________________-___-!

I
Dans ia rue la plus animée de 'và

NEUCHATEL A remettre

grand el ta lisi
Conviendrait à Confections pour* Damas, com-
merce de Tapis , etc. — Adresser demandes , par écrit ,

k

sous chiffre F. Z. 714 i. N. Agence de Publicité
F. ZWEIFEL , Neuchâtel. 19724

III ¦¦_—llll l » _ ¦-— i— — . -..—i.— ———m———————— r

S ie la Chaiii-ûe-.©!-.
OFFRE A L.OUEB

nour épnque à convenir ou nour le SO avril au plus lard quel ques
logements uni s ses Immeubles en constructi on rue Agas*
_ < _. rue du Tartre et rue du Succès au. prix entrants .
R.'/ - l |"-ciiHiis>èe Ir. S .O -, 1er étage fr. 936. - , 2me étage fr.
936 -, fine ,  étage fr. 888 - En plus ir. ISO. — par année
pour le Cùatiffii.e central l!K30

Gérance des Immeubles Communauï.

d'acheter un | @rl"^BIl 3 S-l t̂tS-T
voyez la situation agréable ei ensoleillée des lena ins  bieii ¦ nentes du

Crêt-Rossel
avec jolie vue étendue sur le Jura . Tramway pour la gare à proxi
mile immédiate. Prix très avantageux.

Mre-ioi . i
On demande à acheter,

d'occasion , un colTre-lort.
en bon état. — OITres écri-
te)*, avec prix el dimensions,
à Cage powiale 105 20

fl-WS
Pour le Terme!

< HAM i.iil 'S à coucher et
à manger, divans , fauteuils ,
salons fumoirs , armoires à jj lace,
buffets lie service , lavabos , tapis
de tables , descentes de lit . lino-
léum-, superbes milieux a Fr.
48_ _ > toilettes , lils tous Heures
et tous styles Prix très modé-
rés. Garantie absolue. Ma-
gasin d'ameublements C. Beye-
ler fils. Industrie 1. Téléplio-
ne -I .  .fi. 1003.

A vendre une niebée de

Chiens St-Bernard
avec pedigree. Photograp hies. —
Offres écrites , sous chiffre J . il.
5197 Y., aux Annonces-Suis-
ses S. A. YVEttDOr. . IH729

[oîîre-îort
d'occasion à vendre. — Ker ire
sous P. 11 675 C. à Publici-
tas. La Chaux-de-Fonds

1.6.1

l vendre
Moteur Mi "

Type NN 6 H.P. , 310 volts , 65
ampères , marcliant bien et très
peu usagé. Grand arbre de trans-
mission. — S'adresser à la Cen-
trale de ré parations pour outils
d'horlogerie,, â Cernier. case
8108. Même adresse , petit mo-
teur Vu H P ; conviendrait pour
n eti t o I tHirs  Prix mn ' li qt ies .

Tour d outilleur
On demande a aclieter un lour

d'outi l leur usagé , simp le sans
accessoires . ¦ Buli lmann  et Si-
mone! > ou t Mikron ». — Offres
'ciies avec prix . S Case po laie
10*.*H 197 .J

V-C-ii Journaisi
A ven nv un s.ock île vieux

journaux  illustré s, revues , n 40
centim s le Kilo. — Librairie
C I.UTI 1V. li 'llt

Ipp-Ént
dans iiia isun t ranqui l le , serait
remis , a ménatre sans enfant ,
pour le 39 avril 1926 —
Ecrire sous cttilïre A C. litOllO.
au Bureau de I'I- P A R I I A I . .  I !)!'II9-

3SfiM*"R.C_I mécanisme ga-
riniti , H ven. i re  (F. 700.-1 L'OOiO
S'ad. au bur. de r«Ii_partlal»

Maison
à vendre

A vendre , à La Chaux-do-
FOIUI K , une MAliON renfer-
mant 4 logements de ii pièces ,
cuisine , dépendances. Bâlimen i
en bon état d'eutretien , et bien
situé Assurance immobilière «
Fr. 29. 800.— .

S'auesser  à l'Etude Dr. A
BOLLE avocat et notaire , rue
de. la Promenades.  l frj nl

ROCHEFORT
A VENDRE ou a louer, ponr

le ler février une JH. 86407 L.

petite Propriété
5 chambres , 4 poses ja rdin , ver-
ger et champs . — S'adresser :>
M. A. Ducommun. Ancienn e
D-mane 4 Lausanne. 19*i83

__ louer à Neuchâtel
pour le 24 ju in  1926,

Appartements
de 3 et 4 chambres , confort mo-
derne. Proximité de l'Univ ersité.
Belle vue. — S'adresser Etud e
Edmond Bourquin, Terreaux
t). » iVenchàlpI. 20015

Cave à louer
Grande cave, vuûlee . avec en-

trée inuependante . est a louer
pour toul de suite ou époque a
convenir — ^'adresser Etude
Félix Jeanneret. avocat et
Henri Maire , gérant , Hue Frit z-
( . l'Tvnisi .-r ». - '00. 1

PIED A-TERRE
On demande a louer , de suite ,

'ne chamur e meublée , indépen-
dante , pour personne du itehors.
Payement d' avance. — Offres ep.ri-
les , avec pr ix , sous chiflre 11 W..
300S5, au Bureau de l'I-pAi mAL.

200*

Ressorts
1 bon adoucisseur et 1 te-

neur de leux p i - u v - n t  entre r  il
*i i i t« CIIPZ M M .  Itubin & Cie.
Fabrique «ADAMAi» , St-lmier

19865 

Bureau de la ville demande
une 1993!)

sténo-dactylo
habile.  — Offres écrites avec prè-
tentlons , sous chif fr i '  M. N
199-... au bureau de I'I MPAII -
Tl M,

Seoioisei
a tive el de confiance , cherche,
place dans bon magasin ,  l '.eni-
t icais a i l i <po- i i io i i . — Kciire
BIIUB chiffre P ! Cs119 C, à P n l i l i -
cttas, La Chaux-de-Fonds.

10843

N'oubliez pas que!!....
quelques négociants peu scrupuleux faisant passer pour l'apé-
ritif de marque « Diablerets » un bitter de qualité infé-
rieure, c'est dans votre intérêt d'exiger un « I»iableret_ »
au lieu de demander un « bitter ». Vous vous éviterez le
risaue d'être trompé.

CAFÉ-RESTAURANT
A.-Har§e-Piaget 1

—?—
Dimanche ler Novembre _ !* *.*.

dès 3 7t et 8 heures

A M» biiiita
Wm^Mm i iiiiii iiitii iiiii iii iiiii i ii i yii t iiii iiiiii iiiiii ii iii ii iiiii ii ii piiiii ^ iii ii imi ii iii i iiiiii y iiii ii Mii i i y ^
Entrée libre. 20120 Bon Orchestre.

Se recommande le nouveau tenancier,
Alcide WIDHER.

¦______--_---------__-_--_-___-__________----_B-____M____________ ^^

ivf t tèwp Hôtel de la Nouvelle Gare
1 UvllvHl -il. It ne des Alpes

Belles chambres avec eau courante chaude et froide. Cuisine
soignée. Maison la meilleure marché. Voyageurs et com-
merçants , attention 1 _H-34„ '6-D 19780

1." LVSUrOUM est emiuoye depuis 20 ans dans les Hô pitaux
Muernilé s , Cliniques , etc., reconnu en pratique comme excellent
dé infectant  et antise pti que puissant , d' ui: emtnoi facile et sans dan-
ger Evitez les contrefaçons en exigeant I^MM.J,̂ IIIIMJIJIIII.III I IIII t

Savon toilette à fr. 1.25 & <?_\Z_i____f _&___\
d a n s  toutes Pharmac ies  et Drogueries L______¦——S_m S—__B

GROS : Société Suisse d'Antisepsie LYSOFOUM. Lausanne

fj jj I ni fi  Hochreulinei- _; ltobertS.__

IIP IPÎ!l.!l! i rnlllll! Achète et fonTDÉCHETSdi
Ul | lil UUlill 1 IMIIUU !,»1| « nature , aux meilleui -e_

" U ' condtiion s .  P20686O 10B4.
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2 pressions.
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Ê e d_. Me Nicolas Frepp, oofaire, à Sf-Imier
A vendre, de gré à gré, une P 5303 J 20128

lise à Renan, de deux logements de 3 chambres, un
{ogement de 2 chambres et un pignon de 2 chambres , jardin
potager avec arbres fruitiers.

Contenance totale, 9 ares, 4 centiares.
Estimation cadastrale : Fr. 18,600.—-.
Assurance contre l'incendie: Fr. 17,500.—.
Entrée en jouissance à convenir.
Pour tous renseignements, s'adresser au notaire soussi-

gné qui indiquera.
Par commission :

N* FREPP, notaire.

IjPB̂ - Gentlemen pour 24 Ecure. ĵ illll
HBRASSERjE DUMSAyMOW j

*l|ipi'iipiin.i|. flip„w
SAMEDI - DIMANCf-E en Matinée et en Soirée
CINÉMA Lundi • Mardi • Mercredi et Jeudi CINÉMA

__ »_ -*»_,qgt&-,a_---i-ra«_ : E-IsBi
Qu'est-ce que l'amour ? Dran ôndain

Une nuit au Cabaret du singe vert - [ûiîllp

S| la lolle pour la mine d'or, p̂ '̂ "̂ .
^,,̂ ,, .̂ ;

JOLI DOCUMENTAIRE 2009. JOLI DOCUMENTAIRE—— ïendre-i: Nouveau _»r<-»tSr«__Ka__Be — 

^ffllM M Oenflemen poar 24 îienres ^^I^S

MAISON DU PEUPLE
CERCLE OUVf-IER •« BESTAUfiANT
—M¦rw__ —mini* nu ¦ — _MI_»i«_^—-«Mi»iriH'ii*-~------rT f̂ir.Yiw^

—= m ûm
^̂ ^w^m

SAMED I dîner , (f. 3.50 DiMAHCHE dine? lr.350 DIMANCHE souper fr. 3.-
Potage Maria Consommé Paysanne Potage Américain

Friture de Bondelles sauce Tranches de Brochet de oeufs brouillés au Foie deRémoulade Mer _ [a i_uianaise VolailleChoucroute garnie au Poulet de Bresse à la
petit sale ParmentierPnmn.au en Rnbe _¦ . . . ._  Garniture Yorkshiresommes en iiooe Haricots d ta Bourgeoise _ , _ _ - .De___ t Glact noitette Salade de Saison

Autre menu à Ir. 2.30 et 3.- . . 77, on .. 
J,MMrt mi:"

TRIPES Autre menu a fr. 2.30 et 3,- 
* * 1 II 1 11— 

¦ -- *-¦* ¦ 

D«S 6 h.30: CONCERT au RESTAURANT

MYRTILLES _c la Vallciinc
i l  caisse de ô kilos Fr. 5.30, -J caisses de ô kilos Fr. 9.80

Franco contre remboursement. 11718

D. ' H. IUIM, M. Campocologno 37 (ImMi)

Pain. .JaW
Films en location, 15 cts. par

ifciuaine. 700 fi lms à céder , à
V. 1.— et 1.50. Envoi s choix,
toujours acliPieur . Appareils
l'occasion Eehanaa Vve
Just BOUROUÎ ESTA-
VAYE1. P l ' D l H  F _M

Irâiiiis
A ¥@ndr@

tout l'outillage pour la fabrica -
tion des barillets. Con-iendra it
« mécanicien , désirant s'iQ5t,'^J;
Tout ''outillage, environ 3.000
francs. On sa charge de mettre
pren -ur au courant. - Demander
détail " par écrit , sous chiffr e P.
6590 1., a Pub licitas , SUmier.

aoooi ,

Soie in
centre, fidèle clientèle , chiffre
d'affaires imp ortant , à céder a
fr 11 OOO —. — S'anresser
à M. DESPONT. 18. rue du
Mont-Blanc. GENÈVE.
JH .-.1310 C 1WJ

BâlS-ICC. ce lie précision
uouror  (sv.sieiue « Betchen »). ain-
si qu 'une "potence avec numér o-
teur. - S'adresser rue du Cjm-
meree 5. au ler étage. »~n

Ouvrier horloger
qualifié, connaissant à fond la retouche, et les réglages d*t
petites pièces, 20126

sçH'OBïtf ei-tlaéé
immédiatement par la Fabrique d'Horlogerie RACINE
Frères, CORGEMONT* — Môme adresse, on enga-
gerait un bon P 6600 I

Poseur de cadrans pour petites pieté.

Cadrans mcfal
Chef monteur, capable de diriger , répartir et vérifier

le travail , demandé de suite. Fort salaire pour personne ca-
pable. — Offres avec prétentions et certificats , sous chiffra
S. IV. aOQ84, au Bureau de L'IMPARTIAL. 20034

1-Ë1I
pour petites pièces ancre ,

es. demand-Ê
de suite. - ¦ 10734
S'ad. an bnr. de 1'«Impartial»

(Sertisseur -
ioailiierc.

Très bon ouvrier sertisseur est
demandé par la maison Spicliiger
_ Hoffmann , rue de la Série 62
Pressant. — Place disponible
pour un bon graveur iaobant
cham pi o ver l '^ nnil 300'o

A
VpIMirP laute d 'emploi ,
KUIIII C, 1 lampe élec-

tri que do parquet avec colonne
tnree, 1 rideau avee baldaquin en
drap bleu , 1 potager a gaz avec
four , 2 machines à arrondir , 1
petite layette. — S'adresser rue
du Gieuîor VI, «a 1er étage, à
droit*. 16923

A BERNE
une dame demande deux jeu-
nes irons ou jeunet* filles en
penFion . désirant fréquenter les
Ecoles de commerce. Vie de fa-
mille assurée. — Ecrire sous
chiffre A. B. 300S2, au Bureau
da I'IMPARTIAL gOng-J

— w.
l._L H A  ISO "V

I11T .NET
ttuc -..opolri-Robert SS

a-clBtfctfc ; 2W83

B9IITE1LLES et CHOPIHES
CHAIYIPEI101SES

vides, en bon état

bS.CS il 66016-GOURVOISIER

mmmmmml
I Personne |H|
B iési runt  se retirer des fin .
I utfaires , cherche à re- I j i
I mettre son 1

Magasin I
I ie très ancienne renom I
¦ niée , situé au centre des I
¦ affaires. Articles lins I
I pour dames et mess i 'ur.*; B
I nonne clientèle. Affaire fl
B sérieuse — S'adresseï I
B 3. M. Henri  Guye. B
I Mousqtiines 22, LAU- fl
¦ S ANNE '.'0014 fl

||c~l Etal de Vente
*3h3& to Abattoirs
Il sera vendu mardi 3 novembre, de 8 à 11 heures, les

viandes de 20121

Jeune vache et génisse
coni iitionnellement propres à la consommation. GO ct. à fr. 1.—le
lemi-kilo.

Ragoût sans os, fr 1.20 le demi-kilo
Direction dew Abattoirs.



L'Inconnue -len-aiee
FEUILLETON DE L'IMPARTIAL

PAR

GUY CHANTEPLEURE

PREMIERE PARTIE
I

Un, deux , trois . coups de îeu, t:rés on ne sait
où , puis, pendant un mornent, des coups de feu
sans nombre.... Dans la rue, des voix clament
un chant populaire , sorte de complainte où re-
vient sans cesse le nom de Béj ani, la montagne
défendu e , naguère , par les Turcs, presque lé-
gendaire déjà....

J'ouvre les yeux. Le soleil mafnal écarte les
épais volets de bois ; de chaque fenêtre , un rais
oblique tombe, coupant l'obscurité transparen-
te. Et, lentement , huit heures tintent au fond de
la chambre tranquille.

Ma 'ntenant , une rumeur de fanfare surgit au
loin, se rapproche, s'élargit, éclate devant la
porte du j ardin , pui s dépasse la maison , s'amin-
cit, s'éparpille , achève de se perdre , du côté op-
posé, parmi d'autres rumeurs confuses... Et v.: -
ci que de nouveaux coups de fusil , jeté s de-cl
de-là , au hasard , détonent avec un bruit rond. Il
semble qu 'ils fassent des trous dans l'air so-
nore.

La tête encore sur l'oreiller , j e repousse d'un
geste lent l'invas :on taquine de mes cheveux
qu 'aucun lien ne maîtrise et dont les mèches
frisottante s chatouillent mon front et mes j oues.
Tout mon corps s'étire indolemment .

Peu à peu , mes notions d'une réalité immédia-
te se précisent. Auj ourd'hui , 6 mars 1916, Janma,

cité grecque asservie pendant cinq siècles aux
Osmanl's, va célébrer le troisième anniversaire
de sa libération. Tout à l'heure , une «doxologie»
commémorera solennellement à l'église métro-
pole cette date heureuse de la prise de la ville
par l'armée hellénique. En attendant , et, tandis
que la musique mun 'cipale parcourt les rues,
j ouant, en guise d'aubade, une marche au ryth-
me guerrier , les Janiotes déchargent leurs fusils
vers le ciel. Aucune ordonnance de police n*a
pu obtenir encore que la population ép 'rote re-
nonçât à cette man :ère barbare d'exprimer l'al-
légresse des Jours de fête.... Ainsi les palikares
des temps héroïques manifestaient leurs j o:es.

Ma petite soeur Véronique et son amie GJia-
r iclée Pappayani désirent assister à la doxolo-
g'e ; j'ai promis de les y accompagner. La cé-
rémonie est annoncée pour dix heures et de-
mie.

J'appelle : — « Ghana ! »
Un bruit de socques trottinantes et notre vieil-

le domestique est là.
— Dieu te bérrsse, Marika , mon âme ! Com-

ment es-tu ce mati n ? .
— Mais fort bien, ma bonne vieille.
— Oue le ciel te garde en j oie mes yeux !
Et Chana se signe plus 'eurs fois.
Les volets sont .prestement repliés. A travers

les carreaux étro:ts qui divisent les fenêtres a
glissière , une lumière argentée pénètre : la
chambre qui s'éclaire apparaît , toute blanche.

Quand mon père, l'ingénieur Jacquemin . s'est
installé , il y a près de seize ans. dans cette mai-
son que nous habitons encore et dont le proprié -
ta 're est un musulman de Janina , la chambre at-
tribuée à la petite Marie était comme les autres
pièces revêtue d'un bois roux qui conservait sa
couleur naturelle , avivée par une couche de ver-
n:s. Plus tard , ma fantaisie rêva mieux, et mon
bon père la contenta. C'est .lors nue, d'une

brosse appliquée , un ouvriers peintre a blanchi
le plafond strié de nervures transversales , au
milieu duquel des feuilles de sagittaires ingénu-
ment sculptées se groupent en rosace. Et blancs
sont à leur tour devenus le quadrilla ge des fenê-
tres , les portes massives, les vastes panneaux
qui abritent armoires et cachettes et où s'ou-
vrent ces amusantes petites niches .ui , dans
les maisons turques au mobilier rudimentaire ,
servent à poser la lampe de nuit ou l'aiguière
pleine d'eau pure , les confitures de roses ou le
brûle-parfums.... Pour que la métamorphose
fût complète , une laque crémeuse a recouvert et
rafraîch i les meubles de pitchpin et les sièges de
vannerie qui avaient garni ma chambre d'en-
fant. Et , seule , à ne point changer d'aspect , sous
son habituel badigeon de chaux , l'humble che-
minée avec sa hotte visible, son âtre étroit et
trop ouvert où le feu ne brûle qu 'à regret , l'an-
cienne et primitive petite cheminée janiote , a
pris, en s'app areillant à. ces blancheurs nouvel-
les, dans ce cadre qui ne lui éta t pas destiné,
une manière d'élégance à laquelle elle n 'avait
certainement jamai s prétendu.

J'aime ma chambre blanche avec un peu de
fiert é, me plaisant à cro 're qu 'elle est ici sans
seconde. J'y entretiens l'ordre et la netteté. Je
repasse moi-même les rideaux de mousseline
des fenêtres qui ont touj ours la candeur d'un
voile de communiante. Au-dessus du lit est un
beau crucifix d'ivoire de travail italien , legs de
ma grand'mère , et une photographie de la
«Vierge du Magnificat» de Botticelli , don de
ma tante Loïsa.... Gà et là , des estampes, une
broderie turque dont la polychromie s'enridrt
de fils d'or, un vase à long col très bleu , quel-
ques livres reliés sur une étagère , de menus bi-
belots de cu 'vre ou de filigrane , un tapis auç
tons fauve et rose, des coussins de soies claires
rehaussent l'uniformité de cet ensemble blanc et
décorative.

Ghana , ma 'gre et noire , y est semblable à une
pauvre mouche égarée dans une jatte de lait.

La froidure n 'ayant pas encore désarmé, car
l'hiver est assez rude et souvent long dans les
hautes vallées de l'Epire , la bonne femme porte
ce matin , sous son tablier de servante , cette es-
pèce de cafetan de velours doublé de fourrure
j aunâtre qu 'on voit dans le pays aux ménagè-
res cossues et que ses plus grandes ambitions
de confort , de d :gnité et peut-être de coquette-
rie avaient considéré comme un bien inaccessi-
ble jusqu 'au j our où mon père le lui a offert en
récompense de ses services dévoués.

Le « fakiol » des femmes de Janina , un fichu
de mousseline noire autour duquel court une dis-
crète bordure de fleurettes peintes de tons doux ,
recouvre la tête de Chana. Posé à plat sur son
front dans le sens où l'étoffe est pliée , nouée par
derrière sous la pointe retombante , il dégage
son vieux visage, les bons yeux de chien fati-
gué , la bouche édentée qui s'enfonce entre le
nez et le menton qui saillent. Deux petites nat-
tes grises s'en échappent, et pendent , courtes et
indigentes , sur le dos voûté. Tante Loïsa , qui
ne cesse de regretter les «façons comme il faut»
des domestiques de Salonique et de Constanti-
nople , s'était flattée d'obtenir que Chana disno-
sât plus congrument ses cheveux et se coi ffât
d'un bonnet de lingerie . Mais la fidè le Janiotr si
soumise aux moindres désirs de ses maître: a
touj ours paru ignorer celui-là ; elle n 'a renoncé
ni à son « fakiol » noi r ni à ses laides petites nat-
tes.... Tante Loïsa dut se résigner à les voir.

(A suivre.)
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|| m crâl_fnez pas l'automne ni \MV j j
S [ mirer si vous €les chaussés par la ^|à 1 i
|j NOUVELLE i/ IIPT1I ft pie ^Sb if
Si COR_-0....EE2.E ii un i n c& u vMk jj
^pj  Rue de ia Balance 2 Chaux-de-Fonds <$££_£ î f
© : qui vous offre de la bonne chaussure à bon marché \S_WL : 1
Si Aperçu de quelques prix : 20019 |̂l j l
# - RAtfin*»-. l»our enfanis , £ Qffc ^&t *-v - îj |; Ptlill-lf.» No 20-26 , depuis Fr. w__7U mSk O *|

t* BAtlinf¦*_ *»<Q,*B1' «¦¦«««*. • g @û Îgh. /& ilm :  UvSailïljJ? No 27-29, depuis Fr. «j -Bi-TV c!i_3-*\_ _*I -1
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g!sotiiic..vom aftasïïja ->¦ 1®.8© finHr-fc|L Il
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Dotfin.es »mm S-55-55-. F, 17.80 ^̂  ^̂  | j

j soniliers pour hommes N° 4046 Fr. 15.80 ||
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Grâce à «les achats faits à bonne source¦ n™ Sate-Pcfî-picrre H
UE LOCLE ei LA CHAUX-DE-FONDS

Léopold-Robert 68
n*iet en vente en corr-plérnent <de son in-m-tense col-
lection <-e clj apeaux tous prix, — uni que <*ans la

Région —» «Je¦ Jolis ohapeai veiirs ciiitlon H
qualité extra, «l'une bienfactûre et «l'un coiffant in-

H compa rables au prix «le Pr. 20.-

elle offrira en outre 19882

à toute cliente faisant un acn&t d'une valeur -le
Pr. 20.— rninirpurn

i une paire de Bas, teie mode i
pour faire connaître rapidernent son

Nouveau Rayon de Bas 1re qualité

j éBÊËM Une bonne adresse, la notre f
! VÊË-MË f AMHHIE D'ACCOBBÉONS ilûtCIM f

W ĝfBBi René Pingeon, CORCELLES (Neuchâtel) •

| ACCORDÉONS §
• 21 touches, 8 basses Fr. -ÏO — 48— 54.— •
S 23 touches, 8 basses Fr. 59.— 65.— 75.— 135— m
S Chromatiques 57 touches SO basses Fr. 325.— 480.— %
S Garantie 3 ans pour chaque Instrument. Demandez catalogue Gratuit No. 925 S
<
**¦ 

•

Wf\ Tout ee qu'il faut pour l'installation des rideaux JÊ \

X 1*1* A 0. r-jusslé. suic la £hanx-dc-Pond- T
Il n'y a pas de petites économies I

. . . . .

...Vous en ferez l'expérience en effectuant
chaque mois de modestes versements sur un

4%
CARNET DE DEPOTS

DE 1636

i 'UNION de BAnouES SUISSESL UIIIUII 18, Rue hé.pold . Rot iert

La Chaux-de-Fonds

4*3 &s meubles fabriqués 
^^m ' - clans les ateliers - ' m

L FI1I I _
\ 24, Rue des Pleurs, 24 • Téléphone 5.84

La Chaux-de-Fonds
B sont de bienfacture irréprochable
I garantis de façon absolue , à

I PRIX A VANTA GEUX 1
Une visite n'engage en rien ou de-

mandez Catalogue. J8

•̂l̂ fek R I D E A U X  J_ 0mW
f̂t TAPIS - L I N O L E U M S  W

^

On s'abonne en tout, temps à « L'Impartial >

f*** 1» _» _ *•_ ¦  __ __Mf _ _ _ _ _  a "e-'"|i" u 'nyuia ie  >ie curbune ,'¦«BlâÇJUC __ l i l«-î l  ù'albumineel protéine ,nécessaire
pour la cn.i.-^ance t-l iiour forlifler l'ossature du corps. Demandez
la farine de Zwlebach d'avoine « LŒFFEL ». A
base de phosphate de chaux >n 17-- !_j 194.8

_ _ __ ia_ -*:«_l«_ _i«B--» éi-lnentes.
Dépôt :

Droguerie ROBERT Frères, Rue du Marché 2.

Technicum du Locie

Mise aujonconrs
Un poste de Professeur et Technicien est mis au con-

cours a 1 Ecole d'horlogerie.
Le titulaire devra enseigner le dessin technique, la théorie d'hor-

logerie , la tri gonométrie et la géométrie analytique app liquées, il
dirigera le Laboratoire d'horlogerie et le Bureau technique de l'Ecole.
Il devra tout son tempi (43 heures par semaine) à l'Etablissement,

Traitement initial , Fr. 8.500. - Haute-paye Fr. i OOO —
L'entrée en fonctions aura lieu si Possible, au début d>- Mars.
Le concours est ouvert jusqu 'au 17 Novembre 1925.
Pour tous renseignements, s'adresser à l'Administrateur du

Technicum. 19274
LA COMMISSION.

Baux à loyer. Papeterie Courvoisier

ï,ï cnoucroufe Tûcnrts SA fiamhrlmis "-_7 i8SîartfiB
M m  garnie iH renommés *. WHIIIHI Sifi fifi  ̂ mm soignée

__ V7 __T3 __rl Î GVRALSIE

I iialjulksisss Friao**j | ***L3 ___ TDUTE5 PHARM-:.fS

qui , par suite d'erreurs de jeu-
uesse ou d'excès de toute nature ,
soullre d'un affaiblissement de sa
lorce virile , de pertes séminales ,
etc., a le plus grand intérêt R lire
l'ouvrage d' un médecin spécia-
liste traitant causes , suites et
guérison radicale de l'épuisement
sexuel. — Prix fr. i.50 en tim-
bres poste , franco. JH tflôSO D

Institut médical du Dr Rumler ,
GENEVE . 453. Servette.



SOCIETE DE

BANQ UE SUISSE
Capita l Fr. 120.000.000 — Réserves Fr. 33.000.000

II«H C_-_«a-U_>«l*e-_Fon«!s

Ouverture de CompIes-Courai-fs
ObHgfflttoms (Bons de Caisse)
pour une durée de 3 à 5 ans au taux de 5%

Livrets de Dépôt 4°|o
Lettres de Crédit sur la Suisse et l'Etranger

V«aS*-_«_i_r* eS*_. lP-*li«ae;©_ra-_e____l
ACIIA¥ - VE-MTE

ORDRES DE BOURSE
en Suisse et à l'Etranger 

Garde et Gérance de Titres
Location de Coffres forts (Sale Deposit)

ACHAT ET VEN TE DE MÉTAUX PRÉCIEUX
©r- Argent - Platine

ENTREPRISE de CHARPENTE
= SCIERIE =

Albert Michelis & Fils
Rue de la Charrière 87

Entreprend tous genres de travaux concernant
la charpente

Achats de bois en grumes
Sciage à. façon it-_ .

Ventes de Planches, Carrelets. Lattes, etc.

SOUVENIR d„
COMPTOIR INDUSTRIEL

CHACU N a pu goûter les

v -t Cafards _-__LSLHL5 ~ -
\ Ê  C__*.*-__rl*-**_**.-rM-. - Gommes
\ *__y __ B-iBg--g--_ii_-_tf f-BcBus
\ —*\ PaB-llles d'Orateurs

 ̂KLAUSà CHACUN „ * .-—.._-___. il est rappelé

J f  

qu 'il s'--jit
•I d'excellentes
/ Spécialités
/ contre la

= TOUK ¦ Grippe ¦ Bronchite____ / etc. etc. 188-3

CHACUN voudra en faire
¦¦¦____________BH

< \ uo usage régulier
V \ pendant la saison d'hiver.

\ *****\ Dernandez-les donc dans les
\ *̂\ Epiceries - Confiseries
\ S*_y Boulangeries - Pharmacies
\ \ tc

¦ IHIIIMII IIH—IIIIII IIII iinmu¦iiiiMii__iiP_rin____l¦ miiiiip—im i

î £ïf»i i
W __________________ 9I •Un choix île lits Louis XV. noyer ciré frisé et noyer poli ',
* Un lit moderne en chêne clair. Plusieurs Lits de fer. ©

sont â vendre à prix avantageux , en vue d'une 19875 •

! Cessation de Commerce. |

MARLETAZ FRÈRES
• o
• Tapissiers - Rue du 1"'* mars î l  #

MNMMtCfl«*NNMeBaM«MtM«MN«Na

Matériaux de Construction

NUDINC
Léopold-Robert Sa Téléphone 5.65

Fabrication de Flanelles
ciment 1er choix unies et n dessin 85G3

I Médaille d'or Imposition Nationale. Rcrne 1014 I

Dépô'.s:
Hauts Geneveys - Saignelégier - Col-des-Roches

Dépôt cie "BEMZ..3A S. A."
•*e_ e_ ermeaamm_ i6 *mi_ maiBtmmtVi»n£-tmmmnt_»iaatm_ *ms e._ -_ »m__ t_ <

edœmMiiïeia
îlach-ne à coudre ïïelvetia

DEMANDEZ tES PRIX RÉDUITS
AVEC CATALOGUE GRATUIT N: -*4g J

wltiuiMe derruuÂ. àax/dtâi/L 1
_Li--

,C'g__._n_e a

|| HH I "

Tours Piloppes^L
Monteurs de boîtes \fij _

78 pinces - 5 portes - outils, etc.
Fabriqués par 2191

JULES BLUM
Fabrique de Boites Or ei Usine Mécanique

Rue de la Serre 89 Téléphone 209
Prix et Prosp ectus sur demande

B

- QOBLITE Bl
FHRFBffl flH
Vente au détail

80-85 degrés

A LOUER ponr fin octobre.

petite WIEEm
comprenant :

au plein-pied: 4 pièces, véra n ciah , hall et cuisine,
au premier : 3 p ièces , cuisine, W.-C,
au '£*" étaare : 1 grande chambre , 1 chambre-haute,
au plein-pied, entrée indépendante , petit atelier et bureau ,
grand jariiin, balcons , terrasse , lessiverie, chauffage cen-
tral. Eventuellement , à vendre. — S'adresser au Bureau
Edmond MEYER. rue Léopold-Robert 68. 1.86il

M ftOEIIER
---»<__ ana* Ee 30 avril 1926

M .iPPMTIMMT
il» » grande- chanilire-, véranda!», cliamhre de
bonne, chambre de bains, au premier étage,
rne Léopold-Robert, à proximité de la Poste et
de la Gare. Conviendrait particulièrement pom
bureaux, magasin, dentiste, etc.

S'adresser, pour tous renseignements, au no-
taire ALPHONSE BLANC, rue Léopold-Ro
bert 6t^ 1976.-

m ILE i
iu-_.-Chlru- gien-_en.iste *-

Diplômé Fédéral

T_Se Rne Léopold-Robert 39
Dans tous nos Magasins

Belles Pommes
de table et de conserve.

I £aina£es
Il Il llll ll III I I MI M II I I I l l l l I I H B iailMUil ' I TII-i*- m u

1 P-F Demandez Ecliânfillons
I Drap Ecossais fi 30

pour robes et manteaux . XJ'•largeur 140 cm.

1 . clours de laine û 50
jolis dessins fantaisie, pour man- Ja
teau_, largeur 150 cm.

1 Velours 8e laine givré M 50
côtelé travers , belle qualité , _ £_ \m

largeur 140 cm.

| Velours 3e laine uni |<1 50
ce oui se fait de mieux , très so*nl e ___ m_tm

largeur 140 cm. l . S O  M-r~w

1 peluche soie façonnée 8 $0
pour manteaux et garnituies . ^y #largeur 115 cm.

1 Peluche Mohair f )  50
la toute belle qualité , ij _&$_

largeur 120 cm. w

I Velvet noir et couleur J 90
20 07 largeur 70 cm. *

1 D-ffl-. % §0dessins et coloris modernes «v*
grande largeur

| Chez JôS IPB j
I 3, COURS DE RIVE, 3 I
I Genève 1

.ILUJjHllI
Villa confortable, 7 chambres, vérandah , terrasse, cuisine

et dépendances. Chauffage central. Superbe situation. Grand
jardin ombragé. Facilités de paiement. 19702

S'adresser au Bureau de I'IMPARTIAL. 

I&owr mai flf-*£©
on demande 1993.

de 6 à 7 pièces , ou , de préférence , 2 a(iparlemenls de 3 cham-
bres, avec cuisine, sur le même palier. Situa tion centrale
désirée. — Offres à M. H. .ïiE«l.\. Cabinet dentaire.

miSE*Ai&¥___ ï*!_£.OT
à louer de suite, S pièces, chambre de bains, vérandahi
grand jardin d'agrément.

30 avril : 4 pièces : chambre de bain ; , 2 balcon s.
S'adresser chez Mme SCH.\LTE"VBRA"-I>, rue A:---

Piaget 81. — Téléphone 331 . tggjj*
ALMANACHS1926. — Vente : Librairie Courtoisie'

Mosaïque el Parqueterie
Entreprise de Mosaïque et Parquets en tous genres. Travail immé
<iiat  et soigné. Devis à disposition. 1970i

R. PARNIGONI & Cie
Rue de l'Industrie 3 La Chaux-de-Fondi

Vente des Parquets. 1ère marque de la Suisse. Lavoirs
en mosaïque, Epurolrs, Plaques, etc Grande quantité m
marchandises en réserve. Se recommande.

Pour téléphoner demander le 5.3S, au Loole.
III I II m um n um i_mn'i__ n iii-iinim«ii_iiii>i_i_iiii»Miiiii_ii_»ii_

- €cole 3e langues Internationale -
Rue Léopold- Robert 3 _ , 2me étage (au-dessus du Splendid)
Anglais - Français - Espagnol. - Italien - Allemand
Langues Scandinaves, ltu_»e. Professeurs de tout 1« ordre.
Traductions. Correspondances commerciales.

Mèihode unique pour apprendre les langues vite et à fond
Cours de sténo-dactylographie et de comptabilité

Demandes Prosp ectus. ¥ Inscription * tous les après-midi el soirs.
Même adresse. Miss L. de LAESSOE. En-rlish 19945

BMIISÏÏ
« Junon » , seul produit vé-

ritablement sérieux et garanli
i n o f f e n s i f  est a p p r o u v é  e
prescrit par les médecins ; t

_Ë5?>S^ développe el raflVr-
_ /̂_^Sê__ m'l '"s seins en
Kjn Br moins de 6 se-

_̂_ \f m̂ _ i  malnes Résultat
Ja  ̂ _fe

^ duraule. « Junon »
J§C

^ 
^L est aussi le 

seul
îv Œgs. ok produit gui agit
feîSggàJjîk sans nuira à lam̂tSsaliki santé et qui con-
vient aussi bien à la jeune fille
qu 'à la femme , dont le buste s'est
déformé par suite de maladie.
« Junon > ne prédispose pas à
l 'obésité. — Emp loi externe. Prix
Fr. 6.— . Port et emb. Fr. 1.—:
Envoi discre t conlre rembt.

Stlmeilei-Stake, Zuiict i 63
Rue Gladbach F. C 33.

IH SOIOO Z 174ift

i™ 555
Sage Femme

Parc 75 - Téléphone 25. .0
________-___-_-__E___S______

p 2269-. G I97:J:~ 

Soins d» pieds
Opère sans doulenrs on-

gles Incarnés Cors. Duril
ions. Oignons . Oeil s de perdrix
Produits spéciaux ino- 'eusifs
et garantis conlre la transp i-
ration , fait disparaître l'odeur et
brûlures. 97-J1
0_ W Pose de VEIXTO.SES.

Harcel Bourquin
Pédicure diplômé

Léopold-Robert 55 Télé. m..*, i
?.« rend •* i.nm . nl»

Masseur -Pédieure
dUEsSântie

Pose de yentonses dSiïh,
Massages vibratoires st fœhn

H-BERT PERRET
Se rend à domicile

Numa-Droz 31. - Téléphone 7.08
Reçoit de 1 à 4 heures. 6333

BEliURE D'ART
Exécution sur commande

et Leçons

(Eva (§ochedievi
Elève de DOMONTetNOUI .HAC

(Paris)
Reçoit tous le-i jours, de 9 à

12 h. ei 14 à 18 n. , jeudi aprè«
midi excepté. 19915

Terreaux 6. La Chaux-de-Fonds

Bli-Mie j igjj
Rue du Puits 9

demande linge à laver et repas-
ser. Travail consciencieux. 19917

Max BECHER , poêlier
LA CHAUX-DE- FONDS

Rue du Soleil 3

Fourneaux Potagers
neufs et occasions

FOURS à fondre
FOURS à recuire
RÉPARATIONS

943 ^e recommande.

Upsiii
64 Rue L8o pol .-R.i --r.

¦oie Oui-st . n louer pour lin Oc-
lobre 1926. — S'adresser, mè-
>ne immeuble, au iime étage, à
gauebe. 17904

__l Eployénl GiloïË iuoiniiJn e1
_'__rni_Ùtfiltifl- (J eBian de2 les avantages que vous offre la
U aUllliliUllulluU 2 Société Suisse des Bommercnrits

HJ_*_ i«_»_-_

eu prenant 300 kilos
franco cave

Télénhone 1 _ .0"J

r TOM- POUCE ^

toutes teintes 19505
P<-s*a_»_ule-

7.50 , 9.50, 12.50 au plus cher
Reoouvrages - Réparations

5 % S. E. N. 4 J. ,



Ei_. Ci.il ftjydokn 1925
NAISSANCE

Mélanjoie-dit-Savoye, Yvette-
¦ Fernande, fllle de Robert-Jean ,

horloger , et de Marie-Hélène née
Môri , Française.

MARIAGES CIVILS
Huguanin-Vuillemin , Luc, aigui-
seur, Neuchâlelois , et Remetler ,
née Duckheim , Française, col por-
teuse. Française. — Arm , Char-
les-Louis, garde-communal . Ber-
nois , et Micliel , Sophie-Pauline ,
ménagère, Wurtembergeoise. —
Mélanjoie-dit-Savoye . Charles-Re-
né , tapissier . Neuchâtelois , et
Masl. Lilli-Hedwig, ménagère,
Tltur govienne , -Simmen , Ernst ,
relieur. Bernois , et Tri pet , Made-
leine-Eva , emp loyée de commerce .
Neuchàleloi se.

A lftf-ïS-lriP au plus v "r 'I*_ l_ î__ *. pour cause de
depur , clin m ore à coucher , salle
a manger , fauteuils , canapés , chai-
ses, pelites tahles. etc. Prix avan-
tageux. — S'adresser à M. Fer-
nand Beck , rue du Grenier 39 d.

20060

*—i

Jl oes p rix ne f ricotez p lus...
N °d. BAS a enfonls laine brune

au
d.àNo 8

ï.'-.S. la paire
les mômes en noir

1.95 la paire
UN "S BAS laine noire JJÉÉI" ttSSl

%.— la paire
m *2 CHAUSSETTES p oaT ™sTûotïrhemiie

1.95» la paire

AUX BONS FILONS TETS T
Mercredi et Samedi sur la Place du Marché, devant la

Boi'n -herie Bell. a)0:!o

¦«¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦ ^

f (Au (Magasin de gainages £
Para 98 ou Jardinière 98

toujours grand choix

f costumes de laine |
_rès lourds, à flr. 35.-

; Supefbes Gllels de laine pour Dames et Mes-ieurs
|j CB_*B». Pr. ».-_ 5 «e_ dep. Pr. 13. -

Choix immense en Bas 111 éeosse, tous prix
BAS L,AIM_, Fr. a.95 et 4.-75

Nouveauté en MANTEAUX LAINE, très soignés
g ROBES — BLOUSES — SOUS-VÊTEMENTS, etc. I

SERPILLIÈRES renforcées à fr. O 60
I 20033 Se recommande, M»" JEANIHAIRET.

¦¦_-*»«_-»¦¦¦¦¦ •¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦

â) o

I 

Prochainement Ouverture du Magasin $

JEANNE -MARCEL I
Ittodes - Couture sur mesure - Lingerie t à
Sas - Jrieots - ïïlereerie - f ournitures ( ̂

pour eouf ure ef modes ¦ Soieries ( \

Il sera vendu à titre de réclame jolis petits f  \
CHAPEAUX velours, depuis fr. 16.50. > C
Petits FEUTRES, toutes teintes mode, de- 2?
puis fr. 6.50. Grand choix. > f

Pendant les réparations la vente se fera v ?
rue Numa-Droz 90 £ ?chez Mme Kneuss. 20031 >K(B

Q99-QgQ9Q@QQ@@®Q©®QQ
Usine suisse établie à NANCY

cherche quelques bons ouvriers 19999

Dccollefcurs
sur machines Bsechler et Peterman. Gain élevé. Travail assuré.

I 

Adresser offres à ÉLECTRO-MATÉRIEL S. A. .
Avenue du Tribunal Fédéral. Lausanne qui transmettra '

B 

Fabrique Artistique
d ' £__ _r _r__r__._n_n tf? AMII

Coop. L'ARM ONICA
STRADELLA (Italie) .

Grand Prix d'Honneur et Médaille d'Or
Exposition Internationale d'Arts, Sciences et Industrie.

Turin — Anvers — Rome 1923
la meilleure marque mondiale comme solidité , élégance et forte
sonorité avec tous les perfectionnements les plus modernes et
la mei l leur  marché. — ' Livraison immédiate.

Accordage et Réparations. Demandez notre catalogue No. 8.

Seul dépositaire pour la Suisse : V. GÏBELLI*WEBER , Prof
d'accordéon . Villa Stradella en M.ontefan . LAUSANNE.

B Pour cause de déménagement n
nous vendons

IB &SI
H mollis B

en trois séries

12" 1" 85" I
affaire exceptionnelle

J. G-hler •  ̂I

f-tgfijKSh

Ŝ_w. " ¦
Pour toutes assurances , Vie, Accidents,

Responsabilité civile , Automobiles
adressez-vous aux Compagnies

"Jûrich" "Vifa "
Compagnie d'Assurances Compagnie d'Assurances
contre les Accidents et sur la Vie

la Eesponsabilitè civile (fondée par la Zurich)

représentées par

iV-V. ScJjnjid
Serre 20 34c6

La Chaux-de-Fonds

v

IHjàll lMÉe H Bne Numa-Droz, 74
Téléphone 1004

Fruits et Légumes de Saison
Beau choix de POMMES de conserve

-Frulis secs
EPICERIE FINE - CONSERVES - CHOU-
CROUTE — CHARCUTERIE de campagne

ŒUFS - BEURRE - FROMAGES
EAf*__-_euSCO doux

Se recommande
19854 Vve L. STEINER .

¦ME. HE-Ml-N.
M.«èmm_~m_m\_ <__l-SZm»__»a_rt GO

Les OIGNONS àUënr ae llollonde
sont arrivas

Superbe choix en bulbe», de première qualité
en couleurs séparées

Graines pour oiseaux, spécialité de la maison
LIVRAISONS A DOMICILE 18517

IM——__——__——PS——¦_——__———_______________a_—BBasasBUG* -*-— *————— *Ws—sW-_rs—r_—i—mff_rm_lrinB"T__ ffWIrff>lf*'^ M |m
i^,^BffwM—

$ient de paraître <̂  " " """"" " ]

fo TRAITÉ PRATIQUE et THÉORIQUE f
poyr le CALCUL des CHUES OUVRAGE DE LUXE 1

. . . . 88 pages, nombre**- ides Machines automatiques à décolleter ses illustrations

1 

système „Pétermann" " et TABEL"S ¦ 
JIl nArmot -e calcul sans erreur et très rapidem ent , sans aucune difficulté de n'importe¦¦ fr>c« ¦¦¦«=¦¦ quene pièce de décolletage.

Cet indiSD__l___-_i_i_e aux déco!leteurs de pièces pour l'horlogerie , la visserie, l'élec-m*9m »iwia|*cii-q-*i*g tricité , compteurs , etc., mécaniciens , faiseurs d'étampes , chefs ,
d'ébauches , techniciens , professeurs et élèves des Ecoles d'horlogerie et de mécani que, etc. V
Edition en langue française (celle en v*~p~- ~ÏT~ - ___\\ ____ ^™"J-J,J"j
langue anglaise sortira de presse prochaine- j En Vente 3U pflX de Fr. 10. — j /

L'édition en langue allemande est parue

L'BRAIRIE COURVOISIER. LA c™4_ £F;h.?NDS
f Envoi au dolxors contre ro_at)Oiî.rse__oj-.t 1
fî Agent pour le Vallon de St-Imier : M. Jules RACINE , Beau-Site 16, ST-IMIER. |

ETIID-B
110. . ru

Notaires
Hue f r i tz-  Courvoisier ï

pour de suite :
YaIan _ ro_ 8, _^?SrSi
dépendances. 20092

Rn lan.  fl jfi Chambre indé pen-DalttUlj - JU , dante , pour comn-
loir ou bureau. 20099

r.Pût-t. 7Q Deuj* beaux gara-
UI BlGl- If , ges. 20100

D-1-I1C8 11) â, arrfère'-m-B»-
sia. _ _V01

Pour le 31 j anvier 1926 :
D-.l8.IlC6 ID , ment de 8'cham-
bres et dépendances. 20102

Pour le 30 avili 1926 :
Tourelles 23, â̂gr*
bout de corridor , chambre à bains ,
balcon , jardin. 20108

lOOrelleS Zu , ebambres.' boni
de corridor , chambre à bains ,
balcon , jardin. 20104

Ralïin pp -Ifi 2me étase- lo«e_
DaittUUC 1U, menl de 4 cham-
bres et dépendances. 20105

Léopold-Robert 25, îZÏ_t
ment de . chambres et dépendan-
ces. . 20106

Léopold -Robert 32 a, ^
eiote-

ment de 5 chambres et dépendan-
ces, 20107

Léopold-Robert 32a, 8™_ï£.
ment de 2 chambres et dépendan-
ces. 20108

R vendre
R fl - fa i i r an t  Immeuble avecHCOlllUiaill .  restaurant , centre
des affaires , libre de suite. 20109

Place du stand. ÎETÏÏÏ
sin, grande cave. Conditions favo-
rables. 20110

Immeuble aux TOUIGIIEI îSs*-
élat d'entretien, grand dégage-
ment , 2 logements libres pour le
30 avril 1926. 20111

Pour tous renseignements s'a-
drenser h l'Etude Thiébaud A
Piaget. notHires .

Eu cas de dée.(* ndressez-vous à 
_____

s_i
.Mme Vve Jean I.EVI. rue du Col- ,ZZ£ *S&^&S___\'. _Ë
loge 16. Téléphone jour et nui l  16.25. <Ĝ _ff î 'Z_Zqm_1&tL j

*TMr__T__**_ni_ ll i l ll iil li/l II Illl l ll l»wiMi--ffrir_îr_-_Mmiin___
Mesdames , en cas do deui l  lia manquez pas de vous

ad resser a Mme Bader-Petitplerro, La Ghau _ -do-
Fonds et Le Locle. qui offre en tout temps lo plus grand

s choi x de Cnapemi-- dans tous les genres et à tous prix.
¦ -_-__-___-_-___.__________________^ !¦¦¦ ¦¦nnMn wMMiMnw -iP-i

Pompes Funèbres ©. |VI A C M ilorb il lard - rourgou automobile -.» ¦___€_ - Droi e _ \
Tous les cercueils sont cacHonn - CEUCUEILS DE HOIS

m -L Q fl T_ '._ PHONE J, QJ, CERCU EILS CII éMATIO N"•'"' Joar et Nuit **" CERCUEILS TACHYPHAGES
m_______nn__—I —ff¥_rrr- ¦!!¦¦ -̂ »M — —¦!! .—w—¦ "̂

-LECOMS
DE LANGUES

Italien. Allemand, Anglais,
Français. Méihoue particulière
lacile et rapide. Prix avanta-
geux. — S'auresser rue du Doubs
75, au ler étage , à gauche . 200'9

Espagnol
Italien
Traductions commerciales ,

scientifiques etc. . sont faites par
M. II. Ilniri . docteur es leilres ,
(ïranareH i^rtleiiw). - !0ii°
_ up rifl rp * pu""K E " a "u'» . mia. i .n u i  _ vélo roue libre et un
tour nickelé pour horloger ; le
tout en parfait état et a bas prix.
— S'adresser rue Jardinière 102,
lu rez-de-chaussée, à gauche.

20086

Maison de Blanc cherche

Représentent
ou Représentante, pour tra-
vailler a la Commission. - Offres
écriles , sous chiffre It. C. "J0079
au bureau de I'IMPAHTIAI .. 20079

Grandes pièces. On sortirait
réglages et pilonnages. Ouvrage
suivi. 200Ô3
S'ad. au bor. de 1'«Impartial*

Emploie
de

FâriC-fion
active et exoérimentée. serait en-
gagée par bonne maison. Place
d'avenir oour personne très capa-
ble. — Offres écrites avec certifi-
cats et prétentions , à Case pos-
tale 18185. St-Imier.
20127 P. 6595 J.

Finisseuse
On demande une bonne finis-

seuse de boîtes or pour travail à
domicile. — Indiquer les prix
par écrit sons chiffre s C. B.
•J004 -, au Bureau de I'IMPAH -
BU, 

Petit atelier
de terminages , cherche à entrer
cn relations avec maison sérieuse
de la place ou du dehors , pour
grandes pièces soignées ou bon
eourant. — S'adresser sous ch.it-
fres A. C. 20043. au Bureau de
l'-HPAUTIAI. '_ _ _

HTEUE-
A LOUEIt , pour le 30 avril

1926. rue de PHôtel-de-Vil-
le 7B, les locaux occupés
par l'Atelier de serrurerie
UOLLIGE'C. Conviendraient
pour mécanicien , gxossc
industric . etc. Peuvent être
divisés. — S'adresser A M.
A. JEANMONOD. gérant , rue
du Parc 23. 20117

il LODED
un appartement de 8 chain-
ûres. remis à neuf , dans le quar-
lier de la Métropole , pour famille
sans enfants. — Offres écrites,
sous chiffre R. D.. 20062. au
Bureau de _______ 20062

.£_. vemure
une grande

Bibliothèque
bois dur, portes vitrées , .corps ,
hauteur 2 m. 68. largeur lm. 62 E
profondeur 0. 40m. ; 2 roues boi
dur nour sertisseur , avec pédales ,
2 roues en fonte pour sertisseur,
lustres divers - S'adresser chez
M. G J Sandoz. rue du Cou-
vent M . an 1 H :î h anrès-midi.
Ife""l_ > __ ._ ._ >(. ¦•'' vendre l nut-
rlCUUÏC-). fet Louis XV |2
portes;, i lit Dois dur (2 p aces).
1 hl Louis XV (1 placel. 1 armoire
à glace (3 portes), 1 lavabo avec
marbre et glace, 1 buffet de ser-
vice , 1 table à allonges. 6 chaises
cannées , 1 divan , 1 secrétaire, 1
lable ronde , 1 chaise longue, des-
centes de lits el stores intérieurs
Bas prix . — S'adresser cliez M.
Paul BECK , tap issier, rue de la
Serre 47. 2005K

flcnblc.
A vendre de suite 2 bureaux (3

corps), plusieurs lits modernes , a
1 et 2 places, secréiaires, lavabos,
commodes , buffets de service , ar-
moires a glace , fauteuils , divans ,
canapés , I salle à manger com-
p lète , une chambre a coucher,
fous ces meubles à l'état de neuf
et cédés à bas prix. Pressant. —
S'adresser rue de l'Industrie t .
BU rez-de-chau»«ée. 2O095

Disponible dans M semaines , una

10% lignes
16 rubis , balanciers coupés , bon
courant , terminée très soigneuse-
ment , à vendre an comptant.
— Ecrire sons chiffre P. 10458
Le. à Publicitas, LE LOCLE-
P. lOiS*- Le 199V.

A VENDRE beau

LIT de rat
èmaillé blanc, pliant, à 2 places,
avec paillasse, (Fr. 22. — ). —
S'adresser rue du Grenier 2, au
2me étage. (Maison de la Conso-
mation). 20052
I__ & 4_ _ _ _ _ n  0n sonirait  au
KUUIUIII. travail a poseuse
exp érimentée. 19895
S'ad. an bnr. de Tflmpartial»
.IdlltlP f l l l p  iy a,is luieU'ueiue
UGU11G U11C, et de toute honora-
bilité , possédant belle écriture,
désire se placer, dans bureau ou
autre place analogue , comme dé-
butante dans la dactylographie et
travaux de bureau. Entrée le 15
novembre. 1994"!
S'ad. an bnr. de r<Imp_jtlal>

Mécanicien chercue em -nJ^64
S'ad. au bnr. de l'clmpartlal»!

Bonne régleuse %«£
naissant le coupage et mise en
marche , demande travail a domi-
cile ou en Fabri que. — Offres
écrites, sous chiffre L. R. 20074,
an bureau de I'I MPARTIAL . 20074

Bonne ou.ri.re ^SS
replantage, sertisseuse , habile
et consciencieuse, seraient enga-
gées de suite à l'atelier de sertis-
sages. Albert Steinmann. Lèo-
pol ' l-Ttohert I0n . au 2me élnge .

P.-lmflpp*. Kemontagea ss-
.yilllW --. râ|ent sortis à
ouvrier consciencieux , Travail suivi.

2012:'
S'ad. au bur. de l'clmpartlal**

A lftllPP LIOUI le -H février.
lUUt. rU e du Parc 19. deu-

xième étage de deux chambres,
corridor, cuisine et dépendances.
S'adresser à M. A. Jeanmonod.
gérant rua du Parc 23. 20H8

fhf l ï f ihPP •*• l°uer une enam-
UUt t l l iU lC .  bre indépendante ,
peur ie ler novembre. — S'adres-
ser rue du Premier-Mars 12-B.
au 1er étage. 50081
f*hnmknn A louer belle grande
-U _ _ ll .il G. chambre meublée, à
Monsieur t ranquil le  21.78
S'ad. an bnr. de l'clmpartlal»

r h .m h PP luj epenu anie , Uleu-
Ullttl lIIJ I t biée, exposée au so-
leil , est à louer de suite. — S'a-
dresser rue du Grenier 41F. au
1er élasf 20124

. h im h l ' P  'neunlee , exposée au
Ullttl__ l C soleil , est a louer à
monsieur solvable. — S'adresser.
le soir après 6 h., rue du Pro-
grès 103, au Sme étage, à gau-
rhp . 20056

l l n i l l I l P P  A 'ouer ue suue jolie
Lllull lUl C. chambremeublee. au
soleil. — S'adresser rue du Pro-
grès 145, au 2me étage , à droite.

200SO 

Piort  h tpppo A louer iolie
riCU-tt .CUB. chambre bien
meublée i indépendante. Visiter de
midi à 6 heures. 20122
Ŝ adjj o bnij de^çlœpartial»

Pnil .'lPttp ^ vernira ndussette
l UUooCUC. bleue-marine, grand
modèle , utilisée quel ques fois. —
S'adresser Papeterie , rue de la
Balan çp 14. 19912

RntTplÇ A venure 2 buffets
L'llll - 1"), (garde-robes). — S'a-
dresser rua du l.mnle-Allemand
19 B" -' m- «la'!» ' 20195

. OilPPP aii P u lli ' i imancue , pente
ligul CC , chatte ti grée. — La rap-
porler , contre récompense, chez
Mme Froidevaux. Combustibles,
rne du PrcmiT-Uari- 25 20 '46

lilpffi ^erdu un liousseau ae 3
ulClo. clefs. — La rapporter ,
aux conditions d'usage , au Maga-
sin de Modes , rue du Collège 5.

19941



a l'Extériaur
Après le bonfeardanient de Damas

-.e rapgroS du général Sarraii
PARIS, 31. — A 23 h. 35. la présidence du

Conseil communique la note suivante, dans la-
quelle se trouvent expliquées les mesures con-
cernant la Syrie, prises par le gouvernement au
cours des dél'bérations du Conseil de Cabinet :

« L'organisation déf initive du mandat syrien
donné à la France p ar la Société des Nation s est
conf iée dep uis j uillet à une commission p résidée
p ar M . Paul-Boncour, qui p oursuit activement
ses travaux. Le gouvernement a décidé de nom-
mer un haut-commissaire civil Quand le mandat
sera organisé. Le général Sarraii a été invité
à rentrer à Paris p our f ournir au gouvernement
et à la commission tous renseignements utiles.
Le général Dup ort. Qui vient d'arriver en Sy rie,
a été chargé de l 'intérim j usqu'à la désignation
du haut-commissaire civil.
« Le rappel du général s'imposait », dit le « Jour,

nal » — « MM. Herriot et Painlevé ont at-
tendu les catastrophes irréparables »,

ajoute f « Echo de Paris »
Le « Journal » écrit : Le rappel du général

Sarraii s'imposait. Les événements dont il est
responsable pourraient être gros, en effet , de
conséquences internationales , dues à ce fait que
le mandat que nous exerçons en Syrie nous a
été confié par la Société des Nations, et que
celle-ci pourrait , ce que fort heureusement elle
n'a pas-fai t, nous demander des comptes.

Le « Figaro » écrit : L émotion causée dans le
monde entier par le bombardement de Damas
semble avoir enfin montré aux dirigeants du
Cartel l'impossibilité de maintenir leur général
au poste où l'avait placé un geste aussi symbo-
lique qu 'inopportun.

L'« Ere Nouvelle » félicite le gouvernement de
songer à envoyer un gouverneur civil en Syrie.
L'heure des résidences civiles est venue, dit ce
j ournal. Là est la logique , l'économie et surtout
l'apaisement.

L'« Echo de Paris » se félicite du rappel du
général Sarraii , mais il y a, ajoute-t-il , d'autres
coupabls que ce général néfaste : M. Herriot
qui l'a nommé et M. Painlevé qui , en dépit d'a-
vertissements répétés et pathétiques, a attendu
des catastrophes peut-être irréparables pour se
résoudre à ce rappel.
tf m W^- La retraite de la colonne Gamelin coupée

dans le désert de Syrie
(Sp.) — On a reçu hier à Paris confirmation

que la colonne du général Gamelin, comprenant
trois régiments d'intenterte, de la cavalerie, de
l'artillerie et des tanks, et qui avait été en-
voyée pour réduire l'insurrection des Druses
dans lers montagnes de Syrie, a été obligée de
battre en retraite de Mousseifra à Damas, à
travers le désert de Syrie. Durant cette retraite,
la colonne a été assalilie de tous côtés par les
Bédouins et des éléments révoltés de la popu-
lation de Damas. Entourées de tous côtés, les
troupes du général Gamelht se battent actuelle-
ment pour retrouver le chemin de leur liberté.

On mande d'autre part de Beyrouth au « Dai-
",y Mail » que la colonne du géné_ a_ Gamelin, qui
a quitté Mousseifra il y a deux semaines, aurait
été coupée par les rebelles druses.

(Réd. — Tels sont les brillants résultats de la
politique Sarraii en Syrie. Sarrai i, mandataire du
Cartel , a réussi à compromettre en une année
itous les efforts de ses prédécesseurs. Il a versé
le sang français à Souieda, à Damas bombar-
dée, dans le désert de Syrie , partout où il a pu
heurter les convictions, les libertés et les
droits du peuple syrien. Il a été le type
le plus détestable et le plus caractéristique du
général politicien, du sectaire, du « gochiste »,
du tyran légal et illégal. Cette vivante émana-
tion du Cartel ne fera pas de réclame à « la
République des camarades », surtout au moment
où le vieux maréclral Lyautey rentre en France
sur un simple paquebot, alors que l'ex-socia-
liste Varenne s'en va en Indochine sur le cui-
rassé « Voltaire »...)

La troublante aff.as.--e -.aucSe.
On désarme un témoin

PARIS, 31. — Au cours de la séance de jeud i,
on entend le libraire Le Flaoutter . accusé par
Léon Daudet d'avoir trempé dans l'assassinat de
son fils. Le Flaoutter se défend avec véhémence
d'être autre chose qu 'un «honnête petit librai-
re». II déclare qu 'il n'est plus anarchiste depuis
deux ans et fait profession de foi communiste.
Il maintient que Philippe Daudet est sorti de
chez lui sain et sauf et qu 'il ne connaît Lannes
que comme client occasionnel. Il déclare que la
surveillance établie par les agents autour de la
librairi e fut extrêmement maladroite , puisque
tous les passants s'en aperçurent. Le témoin
reproche encore à M. Léon Daudet de ne pas
croire au suicide de son fils et de soutenir cette
thèse dans des buts de politique personnelle.

M. Léon Daudet réplique que rien de ce que
peut dire le témoin ne saurait l'atteindre.

A ce moment, le témoin essaie de donner un
coup de pied à M. Daudet. Un très vS incident
s'sMi.idt, aaquel le public se mêle.

L'audience est suspendue.
A la reprise , à 15 heures , la salle est presque

vide.
M. Flory, président , a de/mandé le calme et

la dignité nécessaires dans une Cour de jus-
tice. Il pense que le scandale provoqué par Le
Flaoutter ne se reproduira pas et que les dé-
bats pourront se poursuivre dans une atnios-
pltère paisible.

Sarraii rappelé à Paris
Un nouveau désastre en Syrie

Les incidents an procès Daudet
-t- -̂ m-.-Sf- i 

On appelle le témoin Le Flaoutter.
Le président ordonne que les huissiers le

fouillent. Ce qui est fait
Lq Flaoutter lève les bras. On le tâte, on ne

trouve rien.
— Il y a une autre main dans la salle, qui a

fait un geste, s'écrie Le Flaoutter, et il désigne
quelqu 'un du doigt.

Eh bien, nous allons le faire appeler, dit le
président.

Le Flaoutter éclate longuement de rire.
On voit aussitôt M. Jacques Allard, beau-

frère de Léon Daudet , s'avancer vivement à
la barre.

— Je tiens à vous remattre mon arme Mon-
sieur le président. (Long mouvement.)

M. Noguères, avocat de Bajot s'agite à sa
place.

Mo de Roux, avocat de Léon Daudet, prend la
parole :

— Oui, messieurs, Jacques Allard était ar-
mé. Nous savions que la vie de Léon Daudet
est menacée. Et c'est mon propre fils oui est
assis devant Léon Daudet pour le protéger.

M. l'avocat général Peignot demande à la
Cour l'application de la loi en ce qui concerne
M. Jacques Allard, qui doit être inculpé de port
d'arme prohibé.

M. Jacques Allard a regagné sa place et,
dans un silence angoissant. Me de Roux pose
quelques questions à Le Flaoutter, toutes rela-
tives à son commerce de livres et aux per-
quisitions faites chez lui pour saisir les livres
et obj ets obscènes.

Le Flaoutter reconnaît les faits, mais protes-
te qu 'il n'est pas un « grand marchand », un
« totit petit libraire », répète-t-il.

i

Un grave accident de chemin de fer près de
Caen

PARIS, 31. — (Sp.) — Un grave déraille-
ment s'est produi t dans le Calvados. Un train se
dirigeant vers Caen avait quitté Benouville , lors-
que la locomotive dérailla et se coucha sur la
voie . Contre elle vint se briser un wagon de
troisième classe, qui s'écrasa à son tour . La
chaudière de la locomotive , mit le comble à l'é-
pouvante des voyageurs dont on entendait les
cris et les génrssements dans les décombres.
Les premiers qui purent être dégagés furent le
mécanicien et le chauffeur qui , quoique blessés,
firent leur devoir pour organiser immédiate-
ment les secours. On ignore encore le nombre
des victimes.

Em Sg-tege
Le Gr'msel et la Furka fermés aux autos

BR IGUE, 31. — Le Grimsel et la Furka sont
fermés à la CTCulation ensuite de chutes de
neige. Le Simplon est encore ouvert aux auto-
mobiles. Le temps continue à être beau.

La liquidation du parti grutléen
ZURICH, 31. — (Resp.) — Le dimanche 22

novembre aura lieu à Zurich un congrès extraor-
dinaire , probablement le dernier du .parti Grut-
léen suisse. A l'ordre du j our figurent : Un rap-
port du comité centrgj sur ses pourparlers avec
le parti socialiste suisse, la votation sur la li-
quidation du part i Grutléen suisse et l'affiliation
de ses sections au .parti socialiste suisse, la no-
mination d'une commission chargée de la liqui-
dation du parti et de la fondation du Fonds
Grutléen avec les fonds qui se trouvent actuel-
lement dans la caisse du parti.
Le temps est cfafr chez nous — Maïs B pleut

sur l'autre versant des Alpes
ZURICH, 31.— Tandis qu'un brouillard dense

s'étend par endro :ts dans la plaine les hauteurs
sont partout claires et de bon matin la tempé-
rature est douce en considération de la saison.
Le Righi-Kuhn annonce une température mati-
nale de 6 degrés au-dessus de zéro. La vue est
claire. Des hauts sommets de la Su:sse cen-
trale , à l' exception des passages, on signale en-
core un ciel clair.

Sur le versant sud des Alpes, le temps est ce-
p endant mauvais. Les stations du sud annoncent
de la pluie samedi matin.

Chronique jurassienne
Au Vallon. — Dans l'horlogerie, —i Bonne mar-

che des affaires et... commencement de chô-
mage. — A « La Tuilerie » : Les ouvriers
nous quittent

De notre correspondant de Saint-Imier :
Tandis que dans notre excellente et impor-

tante1 fabrique Les Longines. le travaiil est abon-
dant, nous apprenons , hélas ! qu 'une maison
de la place, non des moindres, vu le manque
ie commandes, s'est vue dans l'obligation de

fermer ses portes, un, deux et même trois j ours
par semaine, et ce à plus d'un ouvrier. Ces
nouvelles restrictions, peu réconfortantes à l'en-
trée de l'hiver ' ne touchent, toutefois, qu'une
partie du personnel. Comme bien l'on pense,
ce manque de travail ne va pas sans inquiéter
oeux qui en souffrent, lesquels furent déj à du-
rement et longuement frappés lors de la grande
crise que nous venons de traverser.

D'autre part, nous savons que plus d'un
établissivment de la localité et du vallon ont
réduit leur horaire de travail.

Souhaitons que l'approche des fêtes de fin
d'année soit un coup de fouet pour la produc-
tion de notre belle industrie et que ceux d'en-
tre nos ouvricirs qui sont soumis au régime d'un
horaire de travail d minué puissent retourner
régulièrement à leurs établis.

Avec l'arrivée de l'hiver chez nous corres-
pond généralement un ralentissement notable des
métiers dits de saison, et ce ralentissement tou-
che également dans notre village une industrie
qui, durant ces derniers mois, avait repris un
nouvel essor : la fabrication des briques et des
tuiles. En effet , ces j ours passés, un bon nom-
bre d'ouvriers occupés à la Tuilerie, venus cet
été du Tessin. et aussi d'Italie , sont rentrés
dans leurs foyers. Seuls quelques manoeuvres
entretiendront pendant les longs mois d'hiver
les machines, pour préparer la reprise dès le**
beaux j ours.
' jrég?"- Un phénomène étrange se produit à Vil-

leret. — La terre s'effondre.
De notre corresp ondant de St-lmier :
Un phénomène naturel , qui laisse perplexes

tous ceux qui l'ont vu, s'est produit l'autre jour
à Villeret. Un jeun e homme du village, aux en-
virons de 13 heures , après le dîner , allait faire
sa petite sortie habitu elle à travers champs. Ar-
rivé au-dessus du lieu communément appelé
« La Pépinière », à la sortie du village, à droite
de la route cantonale, direction de Cormoret,
il sentit tout à coup la terre trembler sous ses
pas. Il se retira sur terrain ferme et constata
que le sol venait tout à coup de s'effondrer de-
vant lui. Un trou de plus d'un mètre de diamè-
tre et profond de trois à quatre , qui s'élargissait
au fur et à mesure qu 'il prenait de la profon-
deur , se présenta à ses yeux.

S'approehant et srndant le vide, le j eune hom-
me remarnua , chose curieuse, un second trou
d'envergure plus restreinte. L'entrée de celui-ci
se trouve à gauche du premier, qui forme ainsi
un étage. Cette deuxième grotte, dont l'ouver-
ture mesure 80 centimètres de diamètre, est très
profonde et atteint peut-être plusieurs mètres.
Aucun mesurafe n 'a encore été effectué j usqu'ici
Toutefois, de l' entrée du prenf er .puits, on n'a-
perçoit pas le fond du second.

Le plus curieux de ce phénomène réside dans
le fait que la terre oui empl 'ssait le vide a dis-
paru dans le sol même. Il s'agit donc d'un ef-
fondrement et non pas d'un simple éboulement.
On suppose qu 'une source gît au fond du creux.
Condamnation du meurtrier de Grellingue.

La Cour d'assises du Jura, siégant avec j ury,
a condamné à six mois de réclusion seulement
et au paiement d'une indemnité de 12 000 francs
à la parti e civile, le nommé Joseph Lâchât qui,
à Grellingue. avait tué au cours d'une dispute
son voisin Ruegg. L'avocat de Lâchât a plaidé la
légitime défense , mais le jury n'a accordé au
prévenu que le bénéfice des circonstances at-
ténuantes.
A la Cour d'assises du Jura. — Le crime de

Grellingue.
La prenrere j ournée consacrée a cette cau-

se a été occupée par la lecture de l' acte de
renvoi et de l'acte d'accusation, l'audition des
accusés et des témoins. La séance a duré jus-
qu'à sept heures du soir. Quarante témoins ont
d éfilé devant le jury. M. Bolli , employé de bu-
reau aux Rondez, fonctionnait comme interprè-
te. L'assistance était assez compacte. Les avo-
cats et le représentant du ministère public ont
posé aux témoins de nombreuses questions. Le
principa l accusé, Joseph Lâchât , a démontré
avec succès comment il ouvrait son couteau
dans la poche, au mo3*en d'une seule main, ceci
pour répondre à l'accusation d'un témoin oui
préte-dait qu'il avait fait usage d'un _ grand
couteau à lame fixe. La question de légitime dé-
fense en faveur de Lâchât a aussi été posée ,
par le fait que Joseph Ruegg l'aurait menacé
d'un casse-tête. Cette affaire est fort embrouil-
lée et il est difficile d'en tirer des conclusions
précises.
A St-Imier. — Distinction.

M. Georges Dienger , fils de M. A. Dienger.
ancien élève des écoles secondaires de St-Imier
et du gymnase de La Chaux-de-Fonds. vient de
subir avec succès ses examens de ch'miste au
Polytechnicum de Zurich. Nos bien sincères fé-
licitations.

CttroHiaoe aeucââteloîse
JÉfc~ Une grande ferme de Fleurier détruite

par le feu.
Un violent incendie, dont la cause n'est pas

établie mais que l'on attribue à la fermentation
du regain, a complètement détruit vendredi
vers midi, à Raisses, commune de Fleurier,
l'une des deux grandes fermes du hameau, pro.!
priété de Mme Delacroix, à Fleurier, habitée
par le fermier M. Thuler et sa famille. Le bé*
tall a pu être sauvé. Les habitants n'ont près,
que rien pu sauver du mobilier. Les logements,
l'étable, la grange et les dépendances sont corn*
plètement détruts, ainsi que les récoltes. Les
dommages sont considérables.

On nous communique encore les renseigne,
ments suivants au suj et de cet incendie.

Mme Thuler, femme du fermier .étant montée
dans une chambre à l'étage supérieur , a trou-
vé tout en flammes. Le feu avait pris dans la
grange. Les hab'tants n'ont pu que fuir à la hâte
et sortir le bétail ; ils n'ont presque rien sauvé
du mobilier.

Le hameau est isolé soit de Fleurier, so:t de
Môtiers, de sorte qu 'il ne fallait pas compter sur
des secours immédiats. De plus , là haut , il n 'y a
pas d'eau. On ne pouva:t que laisser brûler. Des
logements, comme de l'étable. de la grange et
des dépendances, il ne reste _ ue des débris de
murs. Les récoltes de l'année , les fourrages en-
grangés, les instruments aratoires, tout a été
consumé. Les dommages sont considérables. On
n'a à déplorer aucun accident de personne.
Une noyade dans l'Areuse.

Jeudi après-midi, à Noiraigue, le j eune Geor-
ges Brodt s'est noyé dans l'Areuse en voulant
repêcher une vieille poussette.

La Cbaax- de-Fonds
Presque le printemps !

Les météorologistes les plus réputés, ies tau-
piers les plus fameux , nous prédisaient un au-
tomne maussade, froid et désagréable. A les en-
tendre il semblait que nous connaîtrions en sep-
tembre déj à les rigueurs de la neige. Et voilà
que dame Nature se complaît à dérouter les
plus savantes prévisions et fait aux pronostics
le plus éloquent des sourires ironiques. La tem-
pérature est si clémente et si délicieusement
douce que nous pourrions très facilement nous
croire au coeur d'un printemps ravissant. L'er-
reur ne serait pas bien grande, puisque la vé-
gétafon elle-même cherche à nous tromper.
Nous recevons en effet de M. Ulysse Monner , â
Ft-Martin. une magnifique branche de poirier en
fleurs. Vive l'automne printanier !
Aimable attention. — De la musique à l'hôpital.

MM. Visoni frères, de la Brasserie Ariste Ro-
bert, dont on connaît les attentions renouvelées
vis-à-vis des malades, ont donné j eudi un nou-
veau

^ 
concert à l'hôpital. Cette attention très

goûtée se corsa de productions variées d'élèves
des deux sexes, aussi jeunes et doués que bien
formés. Merci aux aimables musiciens et à leurs
j eunes élèves !
Notre petft feuHleton.

Nos lecteurs apprendront certainement avec
plais:r que nous publions dès aujour d'hui une
des dernières oeuvres de l'auteur Guy Chante-
pleure dont le talent délicat, le style lumineux
et la sensibilité émotive sont bien connus de
chacun. Ce roman, dont le succès est très grand,
n'est pas autre chose que l'oeuvre renommée
portant le titre « L'inconnue bien-aimée ».
Accident d'automobile.

Hier après-midi, vers 4 heures, une automo-
bile appartenant à une personne de Saint-Imier ,
est venue se jete r contre le rocher bordant la
rue de l'Hôtel-de-Ville, près de la ligne de che-
min de fer. Il n'y a pas eu d'accident de per-
sonne, mais la voiture est fort endommagée.
L'auto-ambulance de la police.

On nous prie d'annoncer que la souscription
entreprise pour doter la police d'une auto-am-
bulance n'est pas close, mais encore en cours.

le 31 Octobre à IO heures
Les chif/ res entre parenth èses indiquent les changes

de la veille.
Demande Offre

Paris. . , , . 21.65 (21.5.) 22.— (22.05)
Berlin. , , . 123.40 (123.30) 123.7. (123.75)

lie.» 100 marks)
Londres . _ . 25.115 ( '5.10) 25.16 (25.16)
Rome . . . .  20.40 (20.35) 20.65 (20.65)
Bruxelles . . . 23.35 (23.35) 23.65 (23.70)
Amsterdam . . 208.60 (-08.50) 209.10 (209 10)
Vienne. . . . 72.90 (72.80) 73.35 (73.35)

(le million de couronne*.

New-York \ c*ble *A75 <^ 17) 5*20 ^2°}*e* ÏOrM chèque 5.168 (5.16) 5.20 (3.20)
Madrid . . . . 74.15 (74.10) 74.60 74.60)
Christiania . . 105 50 (105.50) 106 - (106.-)
Stockholm . . 138.65 (138.60) 139.15 (139.15)
Prague. , . . 15.35 (.5.35) 13.45 (15.45)

La cole du c liante
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